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Classe contré cl'asse 'au 
Portugal! :,' 
·Armez les ,ouvriers! 

",Indepéndarice des comites de. 
soldats!' ,. ',.,' " , ", " 

- , 

Pour la coristruction 'e't l'lin'ification dèS 
1 conseils ouvriers! . 

Depuis seize mois une situation prérévolutipnnaire se 
développe au Portugal. Jusqu'à ces ,derniers temps, à 
chaqu~ crise, c'est vers la gauche que l'ensemqle des forces 
faisait une embardée: . ' ' . . 
-9 juillet 1974, démiss.ion d~ premier ministre de droite 
Palma Carlos" . . " ' 

, -28 se'ptembre. 1'974, Spinola est évincé ... 
-II 'mars 19.75, le coup d'Etat réactionnaire échoue. 
~En avril .1975 les banques sont nationalisées., " 
-En juillet 19.75 les. ,derniers principaux, trusts sont 
expropriés.' . ' 

. Les commissions ouvrières 's'étendent, des 'comités de, 
vigilance 'apparai~sênt, des' assemblées d~mocratiques 
(<<consultatives))) sont' mises .'en place. dans, le,s, unités 
militaires~ , ' ' , " .'. > 

., ' 

Mais les révolutions ,ont leur. rythme propre et. ce 
cahotement vers la g'auche ,ne pO,uvaiti pas durer 
éternellement. Dès-que l'on commence à t,oucher aux bases , 
fondamentales du' capitalisme,' les ~éact,onnaires se 
mobi.1isènt, utilisant tout CC' qu'ils ont sous la' main: le 
boycott et, .le ,sab6tag~ économique', la mobil,isation de la , . 
petite bo.urge,oisie e~ des éléments obscurantistes contre les 
ouyners, là' conspiration,' militaire, 'les 'menàces 

. ,. ,Informations Ouvrières 

',. 

, ,., Les ouvriers' de'-Lisnave occupent le chantier n'aval. ' 

'Déclaratlon 'de' fondatio'n' de :la.,Lig'ùe 
Trotskyste de Franc~! '" v~ir 'page 3 
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impérialistes, etc. C'est ce qui s'est passé au Portugal: les . 
réactionnaires sont' passés à l'offensive, ont appelé à' 
d'importantes manifestations anti-communistes en j:uillet, 

. mis le feu à un grand nombre de locaux du PC dans ù)utle 
pays; et enfin' quand les officiers les plus droitiers 0rt fait- . 
des menaces ouvertes de i)Ut~ch,Je balancement à gauche a 
ralenti et 'a même semblé s~a_rrêter. , 

L'évic~ion de Gonçalvesde son poste de premier ministre 
a marqué le début d'un nouveau et brusque 'toun'iant à ' 
droite. II est clair que les généraux' les plus~ ailti­
communistes ont occupé, pendant les manoeuvres des dix 
dérniers jours précédant la', mise sur pied dù si:xième 
gouvernement, une position de force. _ 
, Au' cours des négociations 'pour former le noûveau 

gouvernement le. PS, une fois de plus, se mettait à l'avant- ' 
garde de. ceux qui visent la "normalisation" de' la 
domination capitaliste, en appelant à une épuration 
ma$sive des éléments 'de gauche dans le MFA et à"la: 
dissolution de tout organe de pouvoir ouvrier, nmême , 
embryonnaire. Dans une lett.re qui dénombrait 'au' 

. président le général Costa Gomes les conditions de ,la 
participation du PS au cabinet, Soares exigeait que, le 
progr<}mme du nouvçau gouvernement comprenne: " 

«0) La réaffirmation dù principe que les commissions de 
. quartier et ouvriers sont des formes de, pou.voir populaire 

" qu'il faut développer dans la mesure où elles ne prétendent 
pas être un, «pouvoir parallèle» à l'appareil politico- / 

. administratif de l',Etat [,. ,]' .' 
, «E) La promulgation des lois punissant rigoureusement, 

'. les «milices armées», I.esquelles doivent être supprimées 
dans un mois au maximum, tout' comme les «co'mmissions 

'de vigilance populaire» et d'autres qui ont des armes.»' 
. -:-Porlugal Sâcialista, le ID septembre. . 

'Les travailleurs portugais ne doivent pas se laisser,abuser . 
par les apparences de calme dans lequel s'est déroul~e cette: 
dernière crise. Les évènements ont été trop loin au Portugal 
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p~ur qu'on pu'isse trouver une solution pacifique. Avec la 
mise sur pied des assemblées d'unités qui s'étendent 
apparemment dans toute l'armée, le développem'ent des 

~: 'commissions ouvrières dont certaines' recevraien't un, 
",èritrai~ement militaire de _quelqu~s unités' de 'gauche de 

l'année, il n'y a plus qu'une répression sanglante par les 
'" officiers' supérieurs qui puisse Imposer la «loi et -r·ordre» 
:: capitalistes, Les intentions 'des officiers «modérés);~ sont 

è1airetnent exprimées,dans le «Dotume~t des 9» qui insiste 
~ur la nécessité de combattre «I:anarchie et le populisme qui 
conduisent inévitàblement à la dissblutioncatastrôphiqùe-

· de l'état [, .,.]». II est également clair d'après' le do~ument e.t 
les actes' de ses auteurs que leur but ne sera atteint que par 
«une purge radicale -de l'armée, l'abolition des comités de' 
soldats, 'l'élimination' des assemblées «consultatives» 
d'unités, l'écraseme!1t des co'nseils ouvriers naissant un peu 

· partout, l'interdiction de la plupart dès groupes gauchistes, 
et (au moins) l'enrégimentation totale des syndicats.» Les 
offici~rs réactionnaires qui détienn~nt le pouv,oir menacent 
directement la .vie. des éléments les plus avancés du 

· prolétariat portugais et doivent être combattus par tous'Ies 
militants révoluti~nriaires et' tous I~s travailleurs 
conscients. 

1 . 

. Ql!el programme pour la victoire? 

Les plus importantes barrières à la révolution soéiilliste 
âu Portugal, actuellement; sont les «directions» perfides 
des staliniens et des sociaux-démocrates et ·Ies illusions des 
masses dans le MF A. D'es possibilités importantes pour les 
trotskystes de faire scissionner les partis réformistes et 

. d'impulser la rupture. des couches les plus conscientes de la 
·c1asse ouvrière d'aveè le MF A 'bourgeois ont surgi sous le 
choc .de la terreur .réactionnaire des deux derniers mois et 
du limogeage de l'aile gauche d~ corps des' officiers. 

Urie \ politique révolutionmiire trotskyste exige la 
création des conseils ouvriers démocratiquement élus et· 
révocables à' tout in.~tant,· afin de mobiliser la é1asse 
ouvrière toute entière pour la défense.de ses organisations. 
Dàns certaines des sections les plus avancées du prolétariat 
portugais l'embryon de telles organisations existe déjà. Les 
'ouvriers de la Lisnave ont un comité 'd'usine formé de 
délégués élus-:-sur une base démocratique-et rév'ocable à 
tout instant. A plu'sieurs' occasions 'ce dernier a montré sa 
èapacitéà mobiliser tous les ouvriers pour manifester dans 
la rue contre les mesures anti-ouvrièr'es prises' par 'Ie 
g'ouvernerrient militaire, soi-disant de' ga'uche. .. 

La tâche la plus urgente est l'extension de ces comités 
d'usines et l'unification des conseils ouvriers, conseils de 
soldats, groupes d;autodéfense, en un soviét national 
représentatif démocratiquement élu,' dont la tâche 
première serait -\;écrasemeril des forces réactionnaires. 

La lutte pour les soviets es~ inséparable de la lutte pour 
briser les illusions qu'ont les ouvriers dans le M FAet dans 
lés officierS soi-di.sant prQgressistes, comme Oo'nçalves par 
exemple. Malgré sa rhétoriqué socialiste et ses discours 
creux contre le capitalisme, c'est touf'le corps des officiers 
,et Cie l'armée bourgeoise que" représente' le M FA. 

suite 'pagei 2 
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N ou,s p~odam~ns la'~onstitution d~ la Ligue Trotskys~e,' ", -La, nat,ure de la presse :estd,éte~minée p~/ ies' tâches,de' 
de France (L TF), section' sym'pathisahte de la tenda'1ce, l'organisation, En conséquence la LTF se fixe comme tâc~e':, 

~ spartaciste'internationale (TSI)" Le travail propagandist,e Ill.sortied~une pressé de 'propagande" à parution réguliè,~e:, 
des',militarHs français, de la T,SI dans les deux :dernièr,es, Il ,s'agit d'ydéveloppe,r en permanence le' pr6gram'n:ie: 
années a 'permis' urie croissance de' ce groupe, La fusion de t~9tskyste de I~ L TF sur tous l,es aspects de la lut,ù: dès 
la Fraction BOlch,évique,Uniniste pour la Reconstruction classes.' , ' \' ,~ . , 
de la Quatrième Internationale (FB-L)-excluede Il! Ligl.!e ' 
Communiste Révolutionnaire (LCR)-avec la TSI perm'et, 
un saùt qualitatif etl'heure a sonné pour la proclamation dé 
la section sympathisante de la tSI en 'Frand:. La lutte de la 
FB-L, bàsée sur le programme révolutionnaire; montre I~ 
chemin pour, de futuresopposiiions à. la recherche 'dd 
trotskysmé. ' ", ' , " 

La fusi~'n de la FB-Let du g'roupe de la TSI, c'ist-à-dire 
l,a' LTF, 'repose' sur les documents' suivants (tous' publiés 
dans .les neufs premiers numéros de l'édition française dé' 

r '. • • • J 

Spartacist): " " , 

'

1 _ «péciarationpour organiser' une tendancetrotskyst,~ 
inte,rnatiorùile»:, '",. . " , 

1 - «Déçlaration,çics pdhcipes de la Spartacist League» ',: 

l
' ~ «Vers lil renaissance de ra Quatrième 1 nternatiOnale»':' 

- «Rapport,de la délégation spartaciste à la <;onf~renCed~, 
Loridrês du Comité International (1966)). " 

, 

: «Genès~ du P~bi.isme» , 
-les accord's de,la co~fé~ence intérimaire internationale dé 
janvier 1974 " '" , " , 
- ,le contenu général de' la «Déclaration de la FB-L» e,t le 
contenu général des lettres çie Laffitte et "de la FB-i.. au 
'Comité Central'de la'LCR, datées 5'et 6'mai'1975. :.': 

1 
: . -La L TF se définit comme un groupe propagandiste dé 
icombat. Sa tâche centnile est ia formation, la préparatiOn 
l' de cadres éprouvés du futur parti révolutionnaire et' là 
l, démbnstnÙion sur une échelle forc~ment 'modeste de la, 

jùstesse de notre programme.,. . 

l '-~ro:~pe ~ropagandi~te de combat, la ."-TF aPpliquera' 
une orientaÎion de regroupement révq"iutionnaire, sur son,' 
programme:. elle veut gagner les militants sains' des 
organisati,on's révisionnistes. La crise actuelle' 'des 
formations cei1t(istes pe,ut' p'ermettré un recrutement de 
cadres déjà expérimentés, formés' dans les luttes 
fractionnelles, Le développement de la L TF ne séra, pas 
hriéaire. ' l ' 

. -f.,.a ',LTF fàfJctionne selon,ies principes du ce~irali;';le­
démocra(ique. C'est-à-dire la plus large démocratie à 
l'in'tériéurde l'organisationet un fr0!1t de fer à l'extérieur. 

-La L TF entreprendrà un trawiil syndic:al e:wilplaire,; 
lui aussiforcém:ent limité. ,Le but, par la réintroduction dès: 
normes commlinistes de travail dans les syndicats, sera 
d'être'un point de référence pour les éléments ayancés de la 
classe et, . par a,illeurs, d'exposer l'incapacité de toutes les 
soi-disant orga'pisati0l'!s révolutionnaires à',~tre, même de 
manière 'embryonnaire, une direction alternative' aux 
bureaucratés. ta lutte de la LTF se féra sur la totalité de 
son', programm~.' L~accusa'ti~n majeur~"quë :I~, "-,TF porte 
cont,re les pseudo~trotskystes est.1eur incapacité à fracer la \ 

. I,igne dé c1àssèface au front populaire~ Vnion de la Gaurhe, 
tant dans kur intervention générale que dans leur trav"il , 

, syndical. L'ax~,strategique d'intervention dés Ùotskyst~s 
, est, celui' de l'indépendance dela classe ouvrière pa'r rapport' 

à.la'"bburgeoisie, indépendance oblitérée qu'and les'partis 
ouvr.iers et les syndicats entrent dans le front .populé!-irè, 
L'axe, central: de' toùt travail syndical pour, des 
révolutionnaires conséquents devrait~. po rt,e r, ',sur, IJ 
problème dufront populaire'dé trahison et.la nécessité de la 

, rupture des syndicats d'avét.'lèfront popuraire. Les pseu'do:' 
tr.otskYstes ont" soit appelé l'arrivée au pouvoir dilffont 

, populaire (LC~ 'et LO), S,oit appelé à 'voter' Mitterrand 
~ontre", le fro~t populaire' (OCI)!!! ' . . ," ~, 

,; Nous 'Iuttomi pour la renaissance de la Quatrièm'e 
,Internationale. }Ce travail ne peut être l'oeuvre d'une seuie ' 
,journée, mais' d'un .effort patient et continu' pour là 
.'clarification prbgrammatique" pour gagner les meilleurs 
'éléments de la' classe, au travers d~une longue' et acerbe 

. bataille pqIitique contre tous les autres groupes politiques, 
'à la totalité du programme trotskyste. C'est avec confiance 
,:que, dès ce moment, la Ligue Trotskyste de France s:attèle ' 
,là cetté tâche. ;; " " ' '" ' - ' 

:VERS LA LIGUE TROTSKYSTE 
'lNTÈRNATIONALE! 
'POUR LA RENAISSANCE DE LA QUATRIEME 
'INTERNATIONALE! 
" ~ . , 
:-lig'oe généràl«::,adoptée par la conférence de fond~tjon le 
:', Il juillet 1975 ' 
, ---:réaâction d~finitive adoptée le 15 septemQre 1975 -: 
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En avant "ers la ligue 
Trotskyste··' InJernational e!' 

l. ~. ' , 

, Lq consolidation politique et organisationnellç de la 
tèndüpce spartacisteinternatiçmale (TSI) a été mis,e e'ri 
lumiere Inrs du camp européen de la TSI. Plus de cinql(ante 
ca~arades, arrivant de 7 pays, s'(';t,ciient rassemblés pour 
discutc.r ,des- tâches et des perspectives ,de la TSI, en.: 
particulier de,celles de ses sections européennes, sur la ,base, 

,des' progrès d~ notre tendance depuis le, dernier camp 
européen, A partir,des quelques militants,qui alors'avaient 
sous,crit à la '«Déclaratio.n pour organis'er une tendance 
trotskyste inter,n,ationale)) en juiliet 1974, la TSI a' fait un 
sa~t qualitatif e[lEurope où elle a maintenant des groUpes 
sYl!lpathisants ou des, sections èn Autriche, Allem'l-gne, 
France et, touf récemment, en Itâlie, , 
, L~t «Dééiitratiom) <;le 1,974 a'vait par la force q,es choses été 

inscrite ~ur le fond historique de ses 'origines américaines, 
Latendancc spartaciste s'est efforcée de transformer son 
engàgement intèrn~tionaliste 'vi'van't en une véritable 

',orgânisàtiofl internationale, Il a été démontré, Inrs du 
dçrnicr camp d'ét6, quc'Ies'sections,nationales de laITSI; 
renforçées par les regroupements' 'prineipiels avec des 
cadres qui ont rompllavec divers conglomérats cen"tristes et 
pseudo-trotskystes en déclin; sont :en train de forger deS 
directi,o'n,snationa,lésqui fassent autorité etqui s~intègrent 
dans une' direction collective intérnationale, disciplinée, 
Des camarades gagnés dan~ plusieurs: pays se révèlent._ 
comme d:rigeants de la TSI et cela représente ·un 'gage 
~ivant pour le Comité Exécuti([nternationalde la future 
1 nterhationale Trotskyste: . . , 

J_a percée ~t I,i consolidation de la Trotskistischc:Liga . 
Dtutschiands (tLD-":::"Ligue Trotskyste d'Alkmagne),a été :, 

'corisac-rée:pa~ son :.idmission comme section ~ pleins droits 
de; la TSI.L,a TLD cl pu grâce à son)ntervention aC(lve ' ' 
eo'ntre le Sphtacusbund (SB) paoliste de gauche,' gagner 
les' militants de la' Fr'action Trotskyste'(exclue du SB. en" 
février ,1975) à ,ses positions' politiques.·,Ce regroupenîent.a, 

, pe'rmis,d'enfo~eer.encore plus loin la brè'che dans le SEhn ' 
déçompositù)n, alors que la campagne de calomnies menée 
contre, la TSI par la direction à l'intérieur de :cette 
organisatio!1"r1'apas empêché des militants sérieux du SB 
de:se confronter aux positi'ons de la TLD. , 

te supplçment de forc,es a d'ailleurs facilité I:expa'rsion 
1 gé9graphique, de la TLD qui a établi un Comité 

d'Qrganisation à Cologne au mois d'ayril de' cette année, 
Dc plus: la TLD a stabilisé depuis ùn certain tenips la 
pu'blication 'bimensuelle 'régulièrc'de son jO,urnal 
KéJ//lI/';l!nislis('he Korrespondenz, " -,'. " 

:Le dëpliiecfi1ént de, plus en plus à droite du Secrétariat 
Unifié (SU) depuis q'uelques arinées s'est pa~ticulièrement 
exprimé dans sacapitulation aux fronts populaires français '; 
ct 'Chilien, et aux offie,iers portugais «~évolutionnaires)),' 

ainsi que dans les avances faites par la Majorité du SU au 
PSU français et à Lotta Continua en Italie. Cela exacerbera' 
sans aucun doute les, divisions fractionnelles entre la 

'Majorité internati6nale encore centriste, et la Minorité' 
manifcste'~ent réfprmiste' que dirige le Socialist Workers 
Party américain. En Allemagne, la ,tendance «Kompass)) 
dans le Gruppe Internationale Marxisten (GI'M),n'ayant 
pu arriver 'à' gagner; la ,majorité du GIM, et ses liens 
internationaux ayant été,disloqués (France,Jtalie), V;l sans' 
auCun doute être" de. plus ~n plus en proie à la 
dé,moralisation, et devrait être un terrain favorable'à lai 
tactique de regroupement révolutionnaire en- passant par: 

, des clivages,'scissions et fusions. 

De plus, le soutien apporté dernièreme,n't par laChine au ' 
, rcnforècment de l'OTAN a créé tin certain trouble dans les 
groupements maoïstes allemands. On' 'peut p'révoir la 
possibil~té des scissions de gauche dans certains de ces 
groupes' sur la question du ,soùtien aurenforce~erit de 
l'OTAN (en Allemagne!) 'et sur l'adoption par la Chine' 
d'une «étape démocratique)) au' Portugal. Une, telle 
évolution donnerait la possiblité de regroupements 
d'éléments subjectivement révolutionnaires rpmpant avec 
le maoïs~me' à la recherche de l'authentique progran)'me 
trotskyste. 

" 

, Formation de la Ligue Trotskyste de 'Fra,nce 

, , l ' . 

En France lesmili.tant's.de la TSI ,ont fusionné avec la 
Fraction Bolchévique-Léhiniste (FB-L) qui avait été exclue 
de la L,igue Communiste Révolutionnaire (l.:CR), fleuron 
de lafraction majoritaire du' SU :.La FB-L a été exclue de la 
LeR parce qu'elle avait la position que la Quatrième, 
Internationale, parti mondial de la révolution socialiste, 
fondée sous la direction de Trotsky en 1938 n'existait plus 

. et devait être de nouveau forgée dans la lutte contre le 
révisionhisme pabliste: La' FB-L est sortie' d'une longue 
lutte qui s'est ~talée sur plus d'une année, pour la clarté 
programmatique ,dans diverses formations oppo­
sitionnelles à -l'intérieur de la LCR. Le camarade Laffitte, ' 
dirigeant de,la FB-L, a donc rejoint le c~marade Lesueur: ' 
c'est le deuxième membrè du Comite Central de la section 
fra~çaise du SU à se 'r~llier à la tendance spartaciste. , 

La fusion de'la FB-L a~ec I~ TSI a ëté à'la base de 
l'importanl pas en avant qu'est la formation de la Ligue 
Trotskyste 'de, France (L TF) dont la fondation a été, 
proclamée au camp d~été et qui a été reconnue comme 
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scction sympathisante disciplinée de la TSI.\ En plus des rasse'mblements nationaux, ce camp tourna'it 
'La formation,de,la L TF se fait au moment" où les autres autour de dcux autres'points centraux: le premier était les 

'organisat,ions françaises, se prétendant trotsJ(ystes,~e discussi~ns pr,ow~mmatiquesnécessaires à la ~ontinu'ation ' 
déplacent rapidement vers la droite, ' Commelèdit : la',>:: du travail poI,ltlque de la TSI dansson ensemble, à trav,~rs 
d'éclara'tiOli dc fondation: :,', ,:~ ':, ' ,', :" ',' -- :"':, :: le développement de 'ses sections nationales, A: l'occasion, 

«L'accb~ation majeure quela L TF porte contre les pse'udo-:' ,<;les prochàines élections en Autriche" on discuta des 
trotskystes est leur incapacilé à tracer la 1i.l?lIe de c1as,\~e.face' cond itio nssous ,lesquelles i'l fallait refuser lin. soutien 
au /rOll] populalre:Ulliçm de la Gaw'he, tan't dé\ns .Ieur'.- critique à, des partis ouvriers réformistes (oans ce cas; 'le, 
intervcntiqn, généralc que dans leür travail syndical. L'axè, 
stratégiqùe d'inter,Yention dcs trot,<;kystcs ,cst cêlui-' dc ", ~arti Socialiste autrichi((,n') bien ,qu'il n'y ait pas de front 
l'indépenaance: d,e la èlàsse~ ol)vrièrc' par rapport à. la ' populaire formellement constitu~, De même la discussion 
bourgcoisi'è. indépèndanêc'- oblitérée quand Ics partis' 'sur'lcs pr'qblèmès tactiques ~9sés dans le travail dans I~s 
ouvriers ct Ics syndicats cntrcnt dans Ic rroll! popul'airc, syndicat:s dominé's par) les' staliniens, en . France (où le 
L'axe ccntral de: tout travail syndical pour dcs ' 

'révolutionnaircs conséquents dcvrait portcr sur Ic' ': syndic'}lismc industrie! n'existe pas" contrai,rement ,'à 
" "prcib!è'me 'du r ront populaire dc trahiso'n ct la nécessité dc l'Allemagne'pu à l'Amérique du Nord par exemplë) 

, ",la j'upiure des syndicals' ,l'avec le.fréml populaire,» ,donnait un autre exell)ple de larilapière dont'I~ programr1?e 
, "En Italie,,- __ lin' petit' groupe 'de : camarad~s issus de' marxistc révolutionnaire \ se développe al! ,travers du . 
l'opposition à I~ méthode,combinationniste du bloc pourri proccssus' d'élaboration,et de, mise à l'épreuve au fur et fi 

~ 'caractéristique de la '«Troisième Tendance)) italienn,e dans' mcsure quc l,es sections nationales s'engagcnt pll!S 
le SU, la Fra-zioneMarxistà Rivoluzionaria(FMR-'-' 'profondémcnt dans la h.itte de classes.' 

_ FractihnMarxiste Révolutio~naire). 'Ces oppositionnels' _ L'autre poiilt sur leq~el on s'est penché à ce ca-rnp d'été~ a 
avaient auparavant' rompu avec l'orgariisatÏon bordiguiste éfé la lutte pour li! ~onsolidation de dir,ectionsnationales: . 

, chissiquc d'Halic en faveur du,trotskysme/qu'ils pensaient pàrtic' intégrant y de là sélection' d'une direction' 
trouver' dans le SU. Leur 'position 'sur l'imporfa'o,ce rcprésentative et collective internationale reconnue,' 
primordiale' du' programme' 'leur permit de rompre l'instance la plus haute dé notteorg~nisation. Il est d'un~ . 

- ncttement' et rapid~ment ave~ le SU ,et d'assimiler les importance cr,yciale, pour que la' TSI -cpntinue' à se 
positions de la TSI. . , .'. transformer en une organisationinternationale'disciplinée 

. Ccs ca'marades' ne' sont entrés ~n contact avec' la,TSI et politiquement cohérente, fonctionnant selon les' normes 
, qu'après 'l'exclusion de, la FM R des Gruppi Comunisti ' du centralism~ démocratique international. qu'elle assi~ile 

Rivoluzionari' (GCR-Groupes Communistes ~e-" les expériencesipolitiques précieuses des cadres dirigeants 
volutionnaires),la'section ltalienneduSU dirigéepar Livio de la TSI. "La réalisation de' cette, transformation 

,. Maitan. Ils s'aperçurent bientôt que là direçtion'dela FM-R' co'nstituerà.un' pas. en avant qualitatif sur le chemin de la 
1 était en train-de, fonder, un ~utre bl'èic pourr'i international; rerüÎissance de la Quatrième Int,ernationale en permèttànt 

cLnon un groupe priiicipiel: Ils font remarquer dans le:ur' la forination' rapide de la Ligue Trotskyste Internationale. 
~ dC!Jlande,. d~adhési'on'\ à la, TSI que. bien que !la· ENAVANT'YERS LA LIGUE TROTSKYSTE 

carac,térisatio'n des partis sociaux-démocrates/européens INTERNATIONALE! 
,ait.été!une des questions-clé dans la <Œroisièm'e Tendance', POURLA:REN'AISSANCE DE LA QUATRIEME 

, l!1ternationale)), le dr(igeant~ de la' FMR. sa «section)) ';, INTERNATIONALE! 
, it9lienne, avait '«encore récemment déclaré qu'il'n'avait pas . -Lé Secrétariat intéri'mairede la TSI. 
,lu :r,analyse que «Konwass)) faisait de' la natl)re des partis Le-23 juillet'1975. 
sociaux-démocrates,)) Ce que ces camarades viren't aussi. 
c'cst que la,FM R n'avançait aucune 'analyse' cohérente;de ' 

,l'histoirc de la Quatrième . Internationale et de sa 
,.dégénérescence . révisionniste, alor's que le document 

spartacis're «Ge~èse d!-l Pablisme)) en qonnait., lui, une' 
cJ<plièation cohérçnte et proposait un~ alternative politique 
al\ document de là FM It «Le ,origini storiche deI centrismo J 

sui gencris)) (Les origines historiques ,du centrisQ1e sui 
generis): , " , 1 

, A. partir de' cela, des discussions intensives. entre ces 
càrnara,des et la:.TSI miren,t rapidèment à jour un accord 

,p~ogramma~ique déci~,ir La TSI ,ac,cepta donc l'adhési~n' 
l,' du'. Nucleo 'Spartaci~ta d'Italia (NSI~Noyau'Spartaciste 

d',ltaIie) ,commc;section s)trnpathisà'f1te au camp. d'été. :: 
C:est a'ussi 'à ,ce camp d~éte que 'les è)ste'rrekh'ische . 

Bolschewiki-Leninisten (OB-L-Bolchévique-Léninistes 
, Autrichic'ns) ,tinrent leurconférencè nationale. Ils firent le 

bilan dii dév'eloppem,en! de l'organisation, dans l'an'née 
écoulée et, prqjetè~en.t-: ',les tâches nécessaires à sa' 
consolidation politique et organisationnelle. On attacha 
une im'P9rtapcc,p~ttiç!l\ièrè a.u,x 'occa~ion.s de plus e~ plus 
grande.s qui~ont offertes de c,oor9onner Iç:travail politique 
de L'OB.-L avec I,es'forces accrues de la TLD en Allemagne. - ' ". . 
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6', SPARTACIS.T /éditio'n fr:ânçâi,s-é~ 

La lutte au, Pa'risieln'Lib6ré . • • 

Union de la Gauche: briseur' 
1 • , 1 .' • • ". 

de.grè"es! 
,', 

, " 
,.,' >'J. 

,.' 

~ep~is la f0rmation de l'Union'de';la Gau~he'enI9,72, la'21 ~mai, 'dans l'Humanité; le syndic'~t' CGT' du \-ivre' 
question. centrale pour' la' ,classe ouvrière française est écrivait: «Les deux tiers des,li~enciements pourraient être' 

1 redeven'u~celledu front populaire, Face à une montée dans, évités [" ,]», ce qui veut dire en clair: «nqus no,us bat~rQns, 
, la 'lutte des classes, les directions réformistes essaient' de pOl!r le licencierilént d'un, tiers du p,erson'neh!! Ces't, c(!la %1 

c~difi~f leur politiqu~ traître de' collaboration .cie ~Ia,sse l'axe èentral de la «bataille1>! Effec'tivem~nt; pe,ndant Ces 7 
dans le cadre d'une alliance formelle avec des représentan,ts _ mois les burea,ucrates ne mèn,eront qu'une lutte pou~ les, 
de la bourgeoisie, si mesquins soient~ils, !--es Marchaisei les" ~ «riégociations», Ils haussent' la voix de tem.rs:à autre: 

: ,Mitterrand peuvent alors inet,tre leur démarche aù comp,te 1 «attention nous arriverons à vous,obliger à vous a$seoirà" 
de la '«démocratie avarcée» et dès que les ouvri~rs entament, I,lne table pour pinailler sur le nombre de licenci~m,ents)~. 
la lùtte ils trouvent'sur leur chemin la politique de: front 'Ainsi, l'Humanité' écriv!1it~elle le 21 juin !97~:«A leur'. , 1 

populaire des directi'ons desorgani~ation~ ouvrière:s, Les' 109ème jour de grève les ouvriers du livre mel)uient'hier" i 
travailleurs ne peuvent ,avancer que contre le: front l'offen'sive pour l'ouverture çlenégociatibns{. .. ]i>!! Aulieu' 1 

populaire, I~quet âèvient de par là même la q'uestion d'étendre la grève, avant tout aux autres, publications li 

po1.itique' centrale pour toutes les soi-disant organis~tions d'Amaury (t Equipe;, France-Foothall, e,t Marie-France: 
révolutionnaires qui, devant la montée de l',Union, de la' entre autres), les bureaucrates/multiplieront les appels .au 
Gauche; ont dans leur grande majorité.viré à droite en Pr.éfet de Paris" aù Ministre de l'lndustrie"au Premier 
capitula,nt devant le front populaire. ',Ministre puis à Gi~éard lui-même po'ur qu'ils forcent les 

, ' ' L'Union de la Gauche avait cassé la\grève générale des patrons de la pr~sse, et Amaury en particulier, à,négocier! 
~anques juste avant les élections de 1974, pour que celles-ci ' Evidemment les uns et les autres r.épondront !!n sOl\tena~t . 
se déroulent dans des «conditions nMmales», alors'que I~ Amaury et en dénonçant la «dictat\lre»."qu'exèrce le 
mot d'ordre central des manifestations d'employés étaient synçlicat parisien CGT,du Livre sur l'emba\iche.', . 
«~iscard démis~ion» (il était à cette. époq!le ~!nistre,des, , 'Le ~Ontrôlesyndical sur rembauch~et sur la défi~itio,h 
Finances). L'Un!on,de la,Gauche avait aUS~1 ~a~se les'g~e~es, du nombre d'ouvriers obligatoires par poste, de travai!Ji 
de Ren~ultet d ~slnor a ?unke~que: q,UI etalent;dmg.ees abouti,"dans te Livre parisien, à I~ constitution d'une f~~ce 
contre ~ acc,eptatlOn du chmnage partie.! etd: la re~uctlO~.-: ' syndicale presque sans équivalent e.!:1 J='rance. Les 9~Oèmes 
desalal~e 1 ac~omp~gna?t: Ell~, a aussI cas~e la gr~ve. des des oûvriers ,du Livre ,parisien:, sont' organisés d~ns:,)a 
PT"!'-qui pos.al,t la neces~l~e .de 1 eç:helle mo~llede~ s<l-Ialre~, 'F~dération Française des Travailleurs d'u ,Livre ('FFTL~ 
la'tl,tularrs';ltlOn.de§auxlllalres et un accrOls~ement lTlasslf 'CGT). Cette situation, qui rëm~nteà l'immédiate apn'!s~' 
,de 1 em,bauche. " ' .,' .. '~, ;' ." "guerre, liée au contrôle de l'embauche et all~ .«annexes , 

La, ~ecente dema~de d Edm,o.~d Maire ?e crees 1:50.000 . techniques», qui règ"Ient explicitement les conaition~, du 
e~pIOls".~lor~qu Il y a ..l.500.000 chom:urs" ]llustre ; travail et le nombre d.e travailleur~, fait Il;t fo'rce dusyndicat 
co~me.nt 1 U nlon ~e. la Gauche ,«~utte» contre I~.ch~,mage!\ du Livre .. ' Cest ain~i que .1~s .gre.vistes ont pu bénéfici~r, 

L attitude des dirigeants syndlcauxenvers la greve du 'd'une caisse de ,grev,e effective par le truchement des 
'~arisie,,- Libéré r~pré:ente une tra~ison d'un~ 'an;p,leur contributio~~ des syndiqliés FFTL-CGT. Surtout à'lasuite 
encore plus rete.n~ssante, Célr ceqUl,est.,en cause c/~s,t, la .des défaites,chez Néogravure; Larousse et Lang (donpe 
perte .~es ~~~UIS f~ndamen~aux de I~ çlasse o~vnere:patron est- aussi Amaury)~ c'est le,contrôle'dù syndicat sUr 
~rançal~'e qUi '.devralent s~rvI~ de mo.d~e dans d au~res l'embauche' et les c.onditions du travail qui sont visés à. 
mdustnes a:ussI: las.yndlc<\ll~atl~n quasl~lotale:qes o,uvrrers / tr~versla grève du ,fariùen. " 1~ ,', ,,;( 

et le controle syndical de 1 embauche. DepUIS 7 mOIs les 'S; d ' d" d" t' . d'" 'd':' 'tt ' , .,,' . " , ' . , "II' " , eguy,. ans son Iscours e ren ree, a ,ep ce e sur ce e 
ouvners du Panslen menent une greve dure. sont o.ccupe ',' t l ' .. , ' - " ". 
le,ur,imprimerie,attaquë les t~ànsports deséditions,piratesquestlOon cen rll,e .. " '" l" ""d" . " ',t' ["] 
, ' ., ," .. ',' d" FO' d ", « n peut Imagmer qu a, ,occasion, une negoç\a IOn .. , 
du,~an~wn.desormalslmpr~n:ep,arde,ssy~, Iques,.' ' ont 'le patronat puisse évoquer cetteyuestion [la remise en 
la directIOn Jaune de Bergeron pousse a bnser la greve. Ils se c'ausc du,contrôle de l'embauche par le syndical parisien du 

,sont retrouvés ' confrontés aVeC .tes milices privées "et des Livre] sans que cel'a provoque'la r~pture de négociation». 
chiens IÇlués par leur path'ln Amaury. Et depu}~ 7 mois, ",-;-Le' Monde, 6 s~ptembre'.197S, .' ' 
l'U nion de la Gauche n'a qu'une préoccupation: démontrer , Les dirigeants de' la FFTL' et toute l'Union de la Gauche 

,a la' bourgeoisie son caractère\(responsable»: ' , acceptent cette liq uidation du contrôleèn 'la jUlitifiant piH la 
.' ,L,.e 10 mai, les ouvriers du journal en grève occupaient volonté de montrer à la bourgeoisié'iqu'ils nè sont pàs' 
leur entreprise èontre le licenciement ddqO ~ravaille,urs. Le opposés à la modernisation de la presse, et donc de 
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.Les ouvriers protéger;t leurs ~~quiS syndicaux: barrage à l'impliimer.ie dU,PARISIEN;' ~ue d',Enghien. 

· 1'1 ndustrie en'génÙal. Autrèrnènt dit~ l'.U nion de la 0aüch~.·. intérêts de lel,lr.~ alliés bourgeois. Face à c~s exigences pour 
au pou'voir ne chercherait p~s à -museler les profits dela qu'elles appliquent IJn programme lutte' de classes. les 
bourgeoisie. Car la moderriisati<1n vue par'les patrons. c'es~ . directions' répondent à juste' titre: . (\Mais cela serait· 
la réduction du nombre d'ouvriers. La classe oùvrière~·ellè. '. ': }nacceJ'Ùlble . ,pour .!los _ ~ partenaires bourgeÇlis· et; ils 
'n'a rièn contre la modernisation, pourvu qu'elle ne sefassc' rompraient la:,coalitionn., ' '.' _ . 
pa:~ contreelle,rnais' à son' avantage: < . ., \ . C'est pourquoi les fronts .pClpulaires. du fait qû'il~ 

-:mairitien èt .. , extension du contrôle syndical, sur subord~l1nenl: . !aclassç . ouvrièr,e. à .Ia .~ourgeoi_sie~ 
l'embauche! . .: ~onstituent toujo4rs un rempart contfeFéman.èipatio~ des 

-modernisation sans un seullicen~iement! .. ' . . quvriers ct en aucun' cas' un ·pas e~ <,Ivan!.' C'estbi~n 
-faites payer fespatrons pour la modernisation;: pour~uoi"\cs. exigences prqgnlmm~nques' que les 

répartition d.u travail entre',tous les oUvriers sans'" tn;>tskystes,adress.ent aux partLs ·ouvri,~rs.dans une telle 
diminution de salaire! .,'~' 'coalition ont nécessairement comme préal;tble la rupture 

La grève du Parisien'a montré la pratiquè anti-ouvrie'id~ . - .. avec fa' b.ourg.~oisie, car les réfo'rmist,es ,Ç?nt déjà affirmé 
cette alliance entre les partis ouvriers ei des partis-où~ '. qu'.q~ défçndr,aient.le programrTje commùn de leurs alliés 
représentants-de la bourgeoisie. sur le progrqmmè"" :,~ourgeois. '.poser qes e~igences programri:1atique,~ sans,.le 

, commun forcéme~t, bourgeoisqu~est le .front pQpulaire. _ . " préal'lble de I~ 'ruptl,lre avec la bourgeoisie. c'est créer des 
Pour les dirigeants réformistes, la présence---.:-même«de.· illusions dans,ila classe ouvrière sur la possibilité de lutter 
l'ombre de la bourgeo~sie)-est à-la fois lagarantle'don'née .',pourle~ intérêisouvriers S~tn~ la m,obilisa,tiori indépendal1lf 

· à la bourgeoisie de la respectabilitédeYUnigJi de.la Gauchè \ ,de la ·.elai'ise ouvrière. " , 
et le moyen pour Ie;s.pureaucrates de cacher leur politiqu,e \' '," 
traître habituelle derrière 'le bouclier de. la «(démocratie , .•... , , 
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avar:\céen bourgeoise,'ç:'est ainsi que lés fronts pèlpulaii:es ".-:Pb~Jr ~·ne.oppos.uio.n. ~yn~icaie 'sur la. base: du 'j 
surgissent à desmoments d'une montée de lalùtte~de classés . p~ogramme de ~~ansl.tt~nl. ,") . 1" '. • ., 

où les dirigeants réformistes risquent de se trouverJàÙ'al;lx " -c 
eXigenèes de leur propre bas~ i pour qu~ils défendentles \"', .~.t.' l' " .:'., i,. .. • . .' 

intérêts de 'la classe àùvrière. Le f r<?r:Jt po.pl,llair~ sert 'airi"si: ' .. ' ... "L'{ICCùs~iition" capitale, .que ~I~l', Qu,itrièrDc Internationale 
dl! paravent pour masquer les véritables intentions tra'îtres . ': lance c~ntre I;s 'organ'is'ations '.:traditionnelles . du 

. ,des 'directions-là .courroie: .de ,transmission de la .. ' ·:rràltt:~·ri;t't. àst '4 U'cl!cs ne veuleI1'\ ~'Ils s'l:' séJ1arer.du.demi-
· bourgeoisie dafls .la ~Iasse. :~uv'tière\ . Les . d,irigean$s . , cadà\'re ~oliti<'i.ue qe la bourgeoisie .• ; .-
, réforrj{istes velJleni se 'constrU}re;.ainsi un 'rempart absolu' .'. . _. Proglplllllle cie 1f:(/lISitiol1.; . 

c.ontre l~a9option d:une quelconque:pol,itiqueopposéeaux .; .. L'axe cendal ~e la ·Il.ltte contr~ la 'politiqJ~ défaitisfedes 
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Roland Leroy du PC essai~ defalrè avaier'ie Programme Commu'naux grévistes du r::»~RISIEN .. 
. \ - . . . . l , 

: Secrétariat Unifié dit :«de,.la QuatrièlT1~ lnternat(o,nale~) 
"dans cette section syndicale (ainsi que ceux de Révolution !:) 
sont non se'ulement",interVènus éontre-Ie. fond de cettê 
'!TI<)tion, mais ont voté con't~e sa prise.el) considér~ti.o~! Ce~ 
ceo,tristes ne veulent pàs que la question ~u fro,ntpqp\llairé .' 
soit,discutée dans les syndicats'" Pire:'un militant LCR vote 

'/ .. '. . . '.. .,.. ." 
une motion,q.ui stipule le «plein'soutien.au p.rogramme 

directions 'réformistes réside da.ns le combat pour, faire 
rompre le mouvement ouvri{!~ de la collaboration de classe 
qui,' 'au' niveau politique, est incorporée dans la. 
subordination par les bureaucraJes de la lutte de classes au' ,". 
f~ont populaire qu'est l'Union de la Gauch{!, Il faut que 
cette lutte, pour être prise au sérieux, se situe là où sqnt'Ies 
J:Tlasses fravaiiIeuses: dans les syndicats, et qu'elle se base 
sur-Ie 'seul .programme rbolutionnaire opposé au front 
populaire, le programme trotskys.te, le Programme de 
t'ransition.' . . 

commun de Gouvernement» (RésolutionduCongrè~.€Gf 
de la Compagniè Bancaire du 1 J mai 1975).l,-a direft)on de 

.: la ,LCR n'a jamais, dénoncé cette' position" Au lieÛ 
d'attaquer 'les .directions réformistes sur leu~ projet d~ 
~.olIaboration de classe, ils ont' voté, sans réserves I~ 

· «stràtégie» des. bureaucrates pour la,-rentrée: une'(<journée 
d~action». En évitant la lutte contre·le front populaire, ils en 
'deviennent la caution' de ga,uch{!, . . 

. ..:.La: motion (reproduite ~'ans cenumero) présentée le 5 
août, 1975 devantqe conseil de secti()n CFDT"BN P par des. 
militants trotskystes je.tteles bases {pour la consti~ution 
d'une opposition' syndicale de lutte. de classes, en 
alternative à hi politique d'es réformistes; Pas plus dans la 
banque que .dans d'aùtres branches, iLne peut y av:oir de, 
«campagne dè rentrée» sanS lutte pour l'échelle mobile des , 

salaires et aes.heures de travail et sànJ luttepou~ un ·,'les'pseudo,-trotsk.yst~s eUe fropt I?opul~ire 
gou,vernem€nt ouvrier. Comme le stipule la motion: 

. \. "Contre la, politique de trahison des dirigeants réfor'mistes, 
contre leur soumission à la' bourge,oisie au sein du fror1t 
populaire\.nous exigeons des partis' ouvriers ,et des 
direçtions syndica!es. qu'ils r9mpent ,avec" ~e, fro!)l:: 
·populalre!.'[.,.] Dans'leur lutte contre. le capitalisme, les 
travailleurs n'ont pas d1<\utre' chqi,X' que de 'ch'liss:Cr :Ie 
gouvernment bourgeois et 'd'instau~er un gouvernement 
ouvrier dont la tâche eS.t l'expropriation révolutionnaire de, 
labourgeqisie! [" ,] 0l:l bien la collaboration de classe par 
Union de la Gauche interposée, ou bien l'indépendance de· 
la c1as~e ouvrière et de ses organisations IUuan! p<:lUr son 

. pouvoir! La. éanipag(1e dé rentrée' est entre ces' deux 
termes, Il n'y a pas de troisième vQie:» , , 

Tous lès soi-disant trotskystes ont abandonné cette lutte , 
princ;ipielle. Les' militants de la sedion f rartçaise ~u, ' 

Dans la grève du Parfsien"la LCRa.appliqué,sa ligne 
habituelle: avancer dè's mots; d'ordre purement 
économistes-'-etda ns' ce cas les 'mê,mes' que cei.l)~:, des 

· büreau'cràles~en pai-iant sur ce que la I;,C~ai,me ~ppele,~ 
'leur~dyl1a'mique propre! Au bput,de 7 mois. de grève des· 
ouvriers de ce journal, laLCR n) pas encore d,énoncé l~ 

· rôle traître de la d.irection de la FFTLet du front populair~: 
Le seul reproche que .Ia. LCRleùra fait est que le met 
d'ordre adressé,àux patrons du Livre,etde la Presse est 
1 " ~ • \ ,; 

«tnadeq uat». , .', 
Poùr les pablistes,de"la LCR, la tâche, dés trptsk)Istes 

n'est pas. d'à:ffrontt;r 'et "oe : détruire~ politiqùëmènt les 

/ 1. 

1 

: 

! 
1 

1 

. J' , , 

.'1 



! • 

, 
r 

'octobre 1'975 ,·9 
~ , . 

. ",. ~ 

'MOTION PRES'ENTEE AU CONSEICDESECTION C.F.[j~:T.-B.N.P'. ", ' -

'Face à'l;inflati~net au\ Ch~mage, les Intérêts fon.dame~taux del~' clas'se oùvri~re exjg~nt la ré~lisati6n ::,,', 
du corps de revendications ,suivantes:, \ " ' " ' ',' ," , 

, e170,OI F. minimum " , 
era titula'risation dès fembauchS!'< J' 

el'éèhelle mobHe des salaires sui' indices syndicaux , ' ' -' ( 
, el'échelle mobiiedes heures de travail, c'est.;à-dire la répartition de tout lê travail existant entre toutes", ') 
_, 'les mains ouvrières: exige9ns 'immédiatement la semaine de 35ti~uressans diminution de salaires' /' 
" el'instauration du contrôlE! ouvrier suries entreprises "', '",/" ',' 
'ela levée immédiate, du secret bancaire et corrimerciài . ,,! 

'el'expropriàtion des banqUes sous:contrÔled~s jravàilleurs et ,a création:d'une ba~q~e.uniqu'e. ' " 
Or dans la situation actuelle la réalisation des revendications mêmes le,s plus minimes exige une lutte 

" sans merci contre la bourgeoisie et ~on état: classe cc:>ntre classe!, , " , " ' " "" " ' 
Une·lutte sans mercicont~e la bourgeoi.sie,la dll'ection,de,la CFDT ,y a reÎlônc~, categO'~iquéiiient·~ , • 

travers sa «persp'ective autogestionnaire». Celle..,cin'a en fait.p,as plus'de persp,ective qu'Un condamné~(:;; 
mort et a pour rôle essentiel de passer consciemment sous latablë' lé problème central deh~xpropriation ':' 
de la bourgeoisie et de la prise du: pouvoir par le proléta'ri~t:, ',' . .J. ' ,'< , ,,".: "',,, ' "j 
C~ refus conscient de la direction ré!orm'iste' de,la.ÇFDT',à lutter contrê labourgeoisiê~'(pou'r la pri,se--:} 

du pouvoir par le prolétariat, l'a amenée, face à' l'exacerbation de. la' lutte " de classes, à s'allier:, -: 1. 
consciemment.avec la bourge'oisie contre les intérêts 'de la 'classe ouvrièreF , ' ~~'!', 

Le Programme Commun a é,té écrit surmesure pOlU les radicalJx de gauche; il représentélà,p'romesse':', .. '. 
des directions quvrières de défendre, coûte que coûte les intérêts de la bourgeoisie contré ceu'x des>-.', 
t~availleurs~ L'Union de la Gauche est un front populaire! C'est-à-dire une coalition avec l'adversaire"'" : 
irréductible de la classe ouvrière: la bourgeoisiè! L'écoèurante preuve de «!?onne volonté» qu'ont donné à, ~ 
hl bourgeoisie nos dirigeants syndicaux' lors' de'la dernière élection présidÉmtielle,en diminuant la:'·.: 
revendication du salaire minimUm de 1500 F., ~ 1200F.,:n'est'qLi'lll'ie petite i,IIustration de la tr'ahison T .-

'présente et 'à venir du frant populaire. Ce rôle dé trahi'so'n des fron~s populaires a eté inscrit en lettres de',' ,: 
sang dans le mouvement ouvrier depuis l'Espagrie erî1936 jusqlfau Chili en 1973!, " f.:;,--' 

Cette politique dé trahison est parfaitement. incompatible aved~ respect de la démocratie synçticale et, , 
ouvrière, avec la possiblité reconnue, p;our les' minorités de s'exprimer: Pour preUve, Iii" décision ~de :' 
soutenir Mitterrand lors, des dernières présidentielles ou l'appel àren'forcer le PS, pris tous deux en,": 
dehors, de tout débat dans la CFDT. C'est ppur-quoi la réalisation dLi m.ot d'ordre «démocratie syndicale et :,;-' 
ouvrière» est, entièrement liée à 'l'application d'une politique de- I~tte pour .Ies' il)térêts' de la :classe" ' 

. ouvrière,. d'une politiqUé révolutionnaire! ' r-, ';, . ' :'. ,/ " ", " .. ".'",.", 
, 'Contre la politique de trahison des dirigeantsréform'istes; contre le'ur soumissianà la bourge'oisi'eau" -

sein du front populaire, nouS exigeonsd~s partis ouvriers e,t des. directions sy'ridicales qu'ils rom'peril: 1 

"avec la bourgeoisie! Nous exigeons de iadirecti~n de,la CFDT ~t de~ syndicats ~n g~néral, qu'ils 1'0m'penl~,1" . 
avecl~ front populaire! . , " .' . l, ',' . , ' , " ,', .... ' 

Pour une complète in~épendance dessyndica~spar rapport à l'Etat bourgeois, nous exigeons auss«' 
des s,yndicats et de notre sectiori qu,'iis rompent 'avet les organes de collabor~tiori de classe du genre l , 

conseil économique et social, commission Sudreau;comités d'~iltre'prises... ' , ""', 
Sans ,cette rupture" ce ne. sont plus. les travailleurs qui s'exprime'rit par les' syndicats, mais l'Etat' !:', 

bourgeois lui":inême qui's'introduit au, sein des organisations! ouvrierès. ',.' ,. ':':," 
Dans leur lutte contr~ le capitalis'rne les travailleurs n'ont pas d'autre c,hoix que de 'chasser le,' 

gouvernement bourgeois et d'instaurer un gouvernement 'ouvrier. 'dont là tâche est l'expropriation' , 
révolutionnaire de la bourgeoisie!, " ," ',:' ,'. " , "', '.';. 

, Uhecampàgne syndicale à la rentrée devrait avoir pour but prinéipal de préparer une lutte d'ensem'blé<;" 
de là class.e ôuvrière pour abat~re le gouvernement bourgeois! ' ,',' ,': : 

" faut.en finir avec les mob.i1isations p.arlementaristes et élect~ralistes', aV,ec' les appels à une grève 
générale dé 24 heures tous les six ~ois, ou encore avec lesfausse's menaces' et les petit~s phrases du 

, genre «Si ,ça cont,inue ... » , . "" " ", ' , .' '" ' ," ,,',' " ; 
Il faut cesser les campagnes qui exigent de négocier ou qui exigent d'e Giscard qu'il supprim~ l'inflation 

et le chôn:tage alors qu'il s'est fait élire POUJ mainte~ir les' profits! de la' bourgeoisie!, , '." '" 
" faut que les directions actuelles de la classe ouvrière rompent av~c la bourgeoisie et s'engagént dans 

-la lutte pour le pouv,oir!, ' ' " " , .' ' " 
Ou'bien la collaboration de classe par Union de la Gauche interposée, ou bien l'indépendance de la 

classe ouvrière et ,de ses organisations lUttant pour son pouvoir! " ' 
,La campagnè de rentré~ est entre ces deux termes., Il n'y a pas de troisieme voie. 

, 'Paris, le 5 août 1975 
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. ,Manif~statio.n. de souti.~n aux grévistes du PARI~I.EN LIB.~RE, le 12 juin à Paris. 

, . ,;.' . . 
• • 1 •• ," 

:,dirigeants rçfo.rmistes de la,classe. o.uvrière, C'est plùtôtle 
/'niveau de ,conscience mo.yen· au mo.men, donn~ qui 

, . ·J'détermine leur «stratégie»:.ainsi o.nt-ils refusé d'avancer le' 
r mot d'o.rdre d~ co.mités ,de grève élus et révo.cables dan~H~" 
. grève des PTT d'il. y, a un an. parce que les o.uvriers 
··«faisaient enco.re:co.nfiance à leurs directio.ns),! Le r,ôk q~e 

, 1 • la LCR s'attribue est d'enco.urager le' débo.rdement des 
bri'i'da'ucrates pa~\es o.uvriers en avança nt des mots J'o.rdre 

, et ·-parfo.i~-des «fo.rmes de lutte» plusmilitants qu'e' ceux' 
- . . '! 

','. des bureaucrates:, De cette manière, les pablistes refusent de 
,déma~querles réf o.rmistes' et . de gagner les o.uvri~~s au 

. PI~()gramme di? Iransilion, . . 
L'ampleur· du liqùidatio.nnisme de la L'CR d~ns I~s 

syndicats. est so._~lignée de ma'riière f rappantedaAs une 
. bro.chure récente qui en arrive à so.utenir de facto.' 

i/l'intçrdicti,0I1 des fractio.ns o.ppo.sitio.nnelles· da~~ .I~s 
:' s);nd icats': . ' . .' 
~'. . ";\utre cho'se hien sûr est la reconnaissance du· dr'~it dc 
. rra·ction·· dans . l'orgünisation svndicùlc ùvcc: une' 

. ~, cod'ir;cation qui nous p~irilit' in justifia hie. [: .. ] Pour 'nous. 
~ le seul critère réel peut être la représentativité des posItions. 

" il l'intérieur de·J·organisation syndicale. représentativité 
qui peut être dérinie soit il p,lrtir du nombre de structures 

"syndicales adoptant celte position. soit il partir d,u 
",' pourcentage obtenu lors des votes dü ·Co·ngrès.» :. 

. ""OÙ \'a la CFDT!». Taufll! RougI! No, 2 
(. . ..' l. _ 

:, Au lieu de réclamer le dro.it d'existence de to.utes les 
, tendances dans Ics syndicats. la LCRhe'··réclame '11~ droit 
, d'ex'pression que po.ur les co.urants «représentatifs», c'est-a-
\dir.~::Ses amis les bureal!crates de gauèhe 'de, la CFDT (et 

ceux qui seraient susceptibles de ~e railier au'«gros» parti 
· que co.nstiiuer'ai~ la fusio.n envisagée de la 'LCRavéc le 
PSU), Vo.ilà qui démo.ntre.la p~o.fo.ndeur des «divergences)) 

"enirè la'l,.ÇR et les co.urants «représentatifs» de la'CFDT, 
· ." Les çentristes de l'QCI. dans leur hâte d'embrasser les 

so.ciaux-démocrates (Mitterrand, So.ares, Bergero.n),. ne se 
mo.ntrentpas plus capables que la LCR de 11)ener une lutte 

. systém'atique co.~tn;,le fro.nt po.pu,ai~e, ns l'o.nt démo.ntré 
. :'çlâirement Io.rs des éltictio.'n~ présidentielles de '1974;quarid 

ils o.nt inco.nditio.nnellement so.utenu Mitterrand., candidat 
du' fro.nt po.pulaire, expliquant: .' '. 

«nous sommes 'inqlnditionnhellement' pou~ !-ln Président 
de la République dirige<\n.t d'un,parti ouv'rier, non pas en , 
raison de .sa politique mais 'en raison des possibilités que' 
cela peut ouv~ir pour !a classe ·ouvrièrë [.: .]» : 

· et, ·ajo.utait l'OCI, «parçe qu'en so.i D'electlo.n de 
· 'Mitterrand]. c'est une défaite de la bourgeo.isie [" ,}l 

. {«Po.urquo.i l'Oct appelle' à vo.ter Mitterrand'»), Po.ur 
. ,YOèl, quand la bourgeo.isie met au po.uvo.ir un fro.nt 

po.pulaire po.ur mieux mater la classe o.uvrière, c'est une 
d~faite ... po.ur là bo.urgeo.isie!· . 

. Quant il la po.litique syndïc~ie d~ l'OCI, elle,est m~rquée 
par le suivi'sme par rappo.rt al,lx bureaucrates,syndicaux 

'so.cia·ux~démo.ciates, Cette capitulatio.n devant les' 
misérables bureaucrates de FQ ya jusqu'à co.nduire 
La,mbert à vo.tercette année p.o.ur 'Ie rappo.rt mo.ral ·de 

'Bergero.n au congrès FQ, 

['OCI s'est trouvée bien ennuyée Io.rs de la grèvé du 
Parisien Libérr, .car le même Bergero.n a jo.ué le rôle de 
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briseur degrève dev'ant toute la classe ouvrière en poussant . montée,qualitative de la lutte de Classes, Ce qui revient çjans 
. des' ouvriers FO à imprimer l'édition jaune du Parisien., O,n la . pratique à renforcer l'illusion social-démocrate 'q~ue ' 
trouve pel,! de commentaires, dans les pages d'Informations l'unité de la classe ouvrière, qui, plus est, sous une direction 

, Oûvrières'(IO,), sur' cette grève qui a pourtant démasqué en , réformiste, va e,n sOI mener à bien la lutte des 'classes" ' 
, pratique)esbureaucratessyndicaux de tous bords et d9nné ',' 'Cette politique revi'ent donc 'à servir de couverture de 

des occasions. extraordinaires de développer tous ,les '. ga'uche,au proj~t dé frqnt populaire des directions du PC et 
aspects 'du prog(a.mme, trotskyste. Mais c'est à peine si .. du PS. C'est ainsi que. lorsq'u'après ,les électiQns,de' 
l'O,CI pose la' revendication - de solidarité de. classe .. l'automne 1974 les bureaucrates du PC entamèrent une 
'élémentaire en appelant à l'extension de.l~ grève aux autres 'polémique contre le PS, qui venait d'enregistrer des gains, . 
titres Amaury (sans P0\lr autant revendiq.uer l'extension à sti~stancieis, l'O,CI a, comme il fallait s'y attendre, cherché' . 
une' grève générale du Livre en solidarité avec le ParisM~ et . ,:~ fair'c pression sur les ,réformistes pour qu'ils cessent leurs 
pour cOl)trecàrrer ·les projets des patrons déjà exprimés lors'. :'polémiques :«démôralisantes po'ur\ les ouvriers», Au lieu 

:des licenciements .chez Néogravure, Larousse et Lang): Au, .. \d'attaquer les stilliriiens et les sociaux:démocrates pour leur' 
lieu du système derevendications.tnlnsitoires qu'on èsten co~lition Cle·frontpopulaire avec hi bourgeoisie: l'O,CI fit 
droit d'attendre des soi-disant trotskystes, .rO,Cl éërivait;, une'campagne d'agitation «pour l'unité». Quand le PC et l~ 
trois 1I10is aprës le dé-but de ta grève: , ." p~ sontdan's une'coal!tion de front populaire, et que l'O,CI . 

«II ii'estccrtes pas encore temps de tirer le bilan, de i~!es somme de cesser leurs pplémiques et de remplacer 
tactique suivie par les dirigeants de la FFTL-.CGT'et du Giscard, cela reviënt 'bien à appelerà un front populajre .. 
comité IntersyndiCal du Livre p~risien dans l'affaire' du .d'Action! '.' . . -' ' 
Parisien Lihéré. Nous ne- manquerons pas de le faire I~ 
moment venu.') . ': .;.' ' 

. -ID, No, 71'1, 2-9 juillt';t " 

; - ,- ~. . 
, Construir~ le parti,révolutionnaire:'construire la To.ut ce que l'on peut en cO'ncl'u're ~'est que' pou~ 1'9CI le 

bon moment pour sqùleverdes critiques gênantes di la 
bureaucratie ne viendra qu'~près la fin de la grève. ' ; 

.. tigue Trotskyste de France / 

En attendant, pour ce qui est du rôle de briseur de grève 
et de la remise en cause de cet acquis· qe la classe ouvrière 
:qu'e'st.le contrôle de "embài.Jche par le syndicat de Livre, 
parisien, l'O,CI ne trouve.que des critiques ouatées: 

«La crise historiq~e de l'humanité se réd uit à la crise de la 

«Les travailleurs du, Livre' savent _ce que représe'!1te le 
contrôle syndical de l'cm,bauche dans la profession, Ils ont, 
à justc titre. considéré comme inacceptablc la positio,! du 
secrétaire général de FO, Bergeron. sur cette questio'il .••. 

, direction' révolutionnaire». L'exacerbation internationale 
de la lutte des classes le démoptre une fois de' plus: ce ~'est 
pas la classe ouvrièrè 'française qui refuse de se battre contre 
le gouvernement, ce sont leurs direètions traîtres. social-

," démocrates et staliniennes ainsi que leurs alliés centristes de 
-. tout poil qui s'y opposent. . . . -ibidem . 

Effectivement, faire valoir ses bons flffices de jaune auprès 
d't! la bourgeoisie,' c'est «inacceptable», Sa ,~olitiqu,e,·.âe 
capitulation' devant les sociaux-démocrates, l'O,C!, la 

.justifie en se référaht à la soi~disant «stratégie» de ffont 
unique:, Bien que cette «stratégie» de l'O,CI ne ~errble avoir 
'fleurie qu'après 68 (le Manfleste de,rOCIAe 1967 parle 
encore de la «tactique du front unique»),' le dirigeant. 4 

. historique,'de l'O,Ct .. Pierre Lambert,. a un penchant pour 
, «la stratégie du front unig4e» qui remonte'jusqu'eri 1947au 
moins. A la suite de la vague de grèves fin 1947 et. au 
moment même de la création de FO" L.ambert' présentait 
(ensemble avec Demazlère) une '(;Résolution sur l~ front , 
unique» qui précise: . 

«Aujourd'hui. dans la situation oùverte par I:.échec de la 
vague de grèves. par la scission syndicale~ par. le fait que 
l'initiative est ouvertement entre les' mains de la 
bourgeoisie qui engage 'sur'ia base de l'écheé ouv'rier·une 

'offensive'redoublée contre le niveau de vie' et les libertés 
o'uvrièr~s, la :Hrdtégie . du Front' Unique . a plus 
d'illlportaiu'e que ;amais,» (Souligné par nous,) 

, \ 

. Il faut ajouter que cette résolution fut adoptée. par le 
Comité Central du Parti Communiste Internationaliste 

: d'alors par 22 vo'ix 'contre 4: . '. '... 1 

Pour Lénine et TrotsKy,le front unique était une tactique' 
par iaquelle l'avant-garde communiste démasquait ,les 
dirigeants réformistes devant 'la classe· ouvrière en ',leur 
proposant un'e action unitaire sur'd~s luttes spécifiques, 
L'O,Ct, elle, en a fait, un appel constant aux, dirigeants 
réformistes' dU PC et dù PS à 's'unir comme si c~~tilit chose 
faisable au moment 'actuel ,et hors du. contexte d'urie 

Seule' la "construction .d'un parti léniniste sur le 
, programme d4 trotskysme authentique peut promouvoir 11;1 
,direction nécessaire. Seule en France, la Ligue Trotskyste 

de France se. prépare à lutter systématiquement contre le 
front populaire et, pour ,l,e programrt:Je trotskyste! , 

En avant· vers la renaissance dé la QU,atrième 
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Portugal .. .. 
,l'uile de la /Joge 2 ' 

Fondamentalement c'est la sal\vegardedes forces arl1)~es" 
qu'il défend, et donc 'la sauvegarde de la 9ictature'de la ' 
bourgeoisie, La tâche des communistes est dès'cissi.ormer 
l'armée en sou'strayant les soldats du Contrôle du corps des 
officiers et de briser l'état bourgeois, Po'ur que d'e~ officiers 

, individuel~ se rallient à la c1ass'e ouvrière il leur-faut non pas 
de la b'onnevolonté mais qu'ils rompent d'avec·l(i 
hiér~rêhie militaire et se soùmettent à la discipline d~s 
comités de soldats, ' , ' 

A l'heure actuelle une avant-garde m~rxiste chercheraifà 
faire un bloc, militai're temporaire avec 'ies s't~diniens, 
d'autres partis o'uvriers, et même ilvec certains~ officiers du 
M FA qUI seraient prêts à se battre",rt:s armes à ia main 
contre une tentatiye dés officier~.Jes plus droitiersvisaf.ltà 
èonsolid,er leur pouvoir. 1\ n'est pas du tout évident que les 
t'l'oupes, ai.Jjourd~hui, obéiraient s'il leur était Çlrdonné 
9',écraser ,les ouvriers, Réc~mment' encore' plusieurs 
cent<;lines dt polici~rs'militaires, (dirigés par Je MRPP 
maoi~te) ont rnanifestë deva,nt le palais présidentiel contre " 

~'Ies <,>rdres qui le.ur.avaient' étédonné~' de paxtirl pour 
'\'Angola, De plus des troupes,'de la Marine sont ,installées 
sur la rive gauche du Tage" pr'ès des chantiers navili\Sde,la 
Lisnave e,t autres 'usiÇles qui forment la «ceinture-rougé» 

, prolétarienpe da'ns laquelle les maoïstes et des syndicalistes 
jouent un rôle dirigeant. Al'est et au sud de c'ette région, il y, 
a r«Alentejo rouge;) où ,le PC est soliqement implanté 
parmi les ouvriers agricoles, Quànt à l'Espagne voisine elle 

'es,t depuis des mois dari~ un état 'de ternpêtè~ociale 
contenue qu'une étincelle venue de Lisbonne suffirait à 

'faire'" exploser. Aujourd'hui une résistanct: ouvfièl-e dure 
',contre les officiers réactionnaires' n'est'pas sans espoir. 

, Soutien au front pOPlJlaire" 

:- Pourtant il y a une ,différence éi10rmè en'tre uh bloc 
,militaire pour,une açùon commu'ne contre la mobilisation 

, des réactionnaires et la concrétisation des menaces de la 
droite du M FA, et la constitution d'l,Ine coalitidn dé, partis 
ouvriers en, soutien politique à une aile soi-disant 

< «progressiste» du MFA, Un tel bloé de collaboration de 
, çlasse 'fut constitué, fin août, quand le premier ministre 
, (j'àiors, Gonçalves, et, ses pattisansdu PC recherch,üenf 

n'importe quel soutie,ri contre l'offens,ive anti-éommuniste 
, déclenchée et app~yéepar le PS ètles'9 officier.,s «modérés,» 
,'derr'ière Melo Antun~s:',Baptisé «Front Ùni 'Révo- -
. 'lutiOnnaire» ou' «Front d'~,rtité, Populaire); selon qui 

parlait (extrême-gauche ou PÇ), ce bloc était constitué du' 
PC, du Front Socialiste Populaire, de la LU A Ranarcho­
ëastriste, du MES sûc'ial,déinoctate de gauche; du front 
électoral:du PC, le MDP, du PRP sy~dicalo-,castri'ste, du 

, l,groupe maoisant «lèr mai» 'et de la soi"dlsant tro~skystt: 
Ligue Çommuniste; Internationaliste'(LCI), section 
sympathisante du SU de'Mandel', ,,',' ':', 
'Ce front de, trahison était un appel clair à 'soutenir 

politiquement le' régi~e Gonçalves quï av'ait provoqué 
cette-criSè':en temporisant avèc les réactionnaires et dont le 

.,' ,.. 
i ....... 

SPARTACIST /~~itlon'française 
/ 

régime bonapartiste a envoyé les troupes contre de 
. nombreuses grèves, emp,risonné d,es syhdica,listes etl des 
maoi~tes et commis de nombreux autres,crimes contre la 
Classe ouvrière, Le communiqué du 25 août, signé parIe~ 8 
partis du Front, contient la déclaration suivan'te: 

«l') Le documènt du COPCONet le documen~ «Ligne' 
'd'action programmatique:, ct t~Îçhes de 0 'iransition» 

[programme du gouvernement Gonçalveslconstituent un~ 
base de travail valable pour l'élaboration d'un programme 
politique révolutionnaire, [,,,] , .' 
<d) Le document «Ligrte d'action programmatique' et , 

-'C,' tâches de transition» constitue le document'guide de base 
pour l'activit~ dl,! gouvernement tant que ne sont pas 
réunies ICs"conditions nécessaires pour la (ormation d'un 
gouvernement <l'uni'té ~évolutionnaire [" ,]», 

-Rutlf(e, 29août 1975 

'~Pas de fioritures, c'est c1air- et net:, les signataires, 
.soutiennent le gouvernement,; ~oire le "programme du 
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La mise' à sac,~'~n siègE! du PC au ~ord ~e Porto pendant la'vague de manifestations anti-coi11mù~istes impul~ée 
. par le PS en, JUlliet-aout de cette annee.· ... .. . .':'. ' . " .' , " " " 

. 1.\. 

premier minIstre .. Et comme si cela ne suffisait pas,.lu·ne" 
àutre' cla~se; de' ce communiqué' invite explicitement les' 
forces capitalistes â participer au front: Le point quatre> 
appelle à«la créat~on d'un fr(mt qui englobè les partis .et 
autres organisations politiques' révolutionnaires, 'les 
militants 'révolutionnaires,' le M FA' 'et les" organes 
i;lutonomes de pouvoir populaire auquel se réfère·· le 
document,-guide, de l'alliance peuple-M fA, constit[ Liant]. 
une 'issue pour ,le processus révolutionnaire.,» (Rouge. ' 
ibidem,. souligné par nous) Le M FA '~st l'âpressio'n' 
politique du corps des 'officiers de l'armée capitaliste; lé 
noyau centra'l d!J pouyoir d'état bourgeois et donc une' 
formation bourgeoise: même s'ii fall de~; dêclàrations de ' 
«gauche»: Le' .but clairement exp~im~ic'i' êst'donc 'de 
transfoTmer ce soutien' au gouvernement bonâpartiste en 
un front p6pulaire formel. . . 

Cette'-coalition de, trahison rte'peut que renforcer les 
illusions -des travailleurs en des·' officiers démagogiques 
comme Gonçalves. '.Elle ,ne peut qu.e renforc.er la politique 
de collaboration de classe des staliniens .. Elle estJ en 

. cont~adiètion directe av~c ·l',!x'é central,de la politique 
-marxiste: la I~tte pour l'indép'enda\1ce de·la classe ou.vrière 
par ragport aUl\ organi.satio.ns boUrgeÇlises, Sans aucun, 

, doute ·Ia. LCI,.· tentera d'excuser cette alliance 'sous le 
prétexte . qu'elle n'inclut pas actuellement un parti 
bourgeois. Après ra signature du communiqué, élie a publi.é 
une' déclaration· ingén!]e- exprimant s'on .désacçord ,sur 
«certains poin~s» et notamment sur l'app~1 à <<l'intégr~tion 
du MFA dans un front des organes de ,pouvoir ouvrier et 

'populaire», le MFA n'étant pa~ révolutionnaire (Diario de 
NOlicias, 26 août). . . ," . . 

Outre la malhonnêteté politique qui ~onsiste à signeJ: un . 

documènt don(~n i-~Jette 'Ies prinCipaux points, ce ;<fronr 
uni' populaire/ iivolutionmÎire» n'est pas aussi dép'ourvu de' 
par"ticipation' çlirecte'dés' militaires que la "liste de" ses 
signa!aires pourrait lelaissercroi~'e, DànFintroduction au ~ 
communiqué.du 25 août on note la'présence, 'à la,réuniorl' 

,de fondation du'· front, .de «représenÙmts.du MFA qui 
n'agirent ~qu'en ·tant qu'éléments, agglutinateurs [ .. ,]», 

· Selon ur çomptç-rend,ude presse, il ,y avait~parmi ces 
«courtiers en unitb) dès .représentants de, la Cinquième 
Division, duCOPCON, dü. Comi'té de Coordi'nation des' 
'Sergents de l'Arm'ée de l'Air, le MFA de la Màrine et' le 
Conseil 'Suprê'me de la Révoiution:Oe"plus ce sont les' 
off.iciérs du CQPCQN qui Çlnt'appeië à la con'stitution de ce 

'. fro'nt, Ce'sQnt'donc à la fois ses orig'ines et soh pr~gramme 
qui 'c'onfi'rment :Ie caractère de è'ollaiJoration de classe de ce 

,bloc politique sans principe, . 
Quant à la participation de la LCI pselfdô-trotskyste, elle 

· est' en opposition totâle 'au cOl1,1bat de la Q'ua.trième 
· 1 nternationale dans les i:!nnées 30 contre le front-populisme 
:. stalinien, C'es,t:la' même capitulation que celié qui'conduisit 
, le POl). M espagnQ! à,entrer dans Idront pQpulaire de 1936, 
en eXp'liquilnt'que le Pact~ n'avait qu;'un but électoral et que 
l'Esquerra'' nationalisteçatalane était Une orga·nisation· 
«petite-boürgeÇlise» plutôt, que .. bourgeoisé (de même que 
d'après la .LCI le M FA n'est pas b(:lUrgeois mais plutôt 
petit-bourgeois!):" '.' ..' -, 

çette IrahisJ'n. des oüvriers portugais_et du trotskysme­
ca~ c'est bel et bien ce que cette,paqicipation.au «front'uni . 
populaire/ révolutionnaire) i-eprésenie-h'est pas une 
erreur de jeùries~e mà'lhèur.euse commis:e pa'r une LCI 
inexpérimentée,!-oin de là, Le POR-Combate; section 
bolivienne .~u SU, a fait eX,actemef.lt la même «erreun) 

'1 

,1 
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-quand il est entré 'dans le ~(Fr·ont Révolut;onnain~,Anti­
impérialis'te» '(FRA), en 1971, aux côtés de l'ancien 

'président le général Torres_·C'estdonc le liquidation'nisme 
, pabliste, du SU qui est à l'origine de la trahison de la LCI.:-

Les pablistes de' la LCR p'artagent (or,tement la 
responsabilité de la trahison avec la LCI. La' LCR a 

'toujours soign~usement évité de pr~ndre une position suria 
nature de classe du M FA. Elle n\a jamais critiqué la 

, 
pas que ,ie· .çommuniqué représ'ente «le produ\t d'une 

,~ém,arcl1~ opportuni~te»; er même; elle se glorifie 'que:' 

.. «La signature de l'acçord entre la PCP et les organisations 
.. d'ext'rême-gal,1che. témoigne d'une· transformation 

. décisive·du rapport de· forces e'ntre les révolutionnaires.et' 
. :Ies réformistes dans la çlasse ouvrière qui cpntraint les 

dirigea-nts staliniens à chercher par l'intermédjai.-.e stes 
organisations d'extrême-gauc~e. l'alliance ,avec. la .force· 

.nouvelle du .m'ouvement de masse autonome dor:it lës 
prolongements se. font sentir dans la rue_» . ... -.. 

. -Résolution du Comité Central du 30-31 
août. ... - ... ' 

èaractérisation de petit-bourgeois que fait la'LCidu M FA, 
et a même «découverh) qu'un processus révolutionnaire se 
déroulait à l'intérie'!lr du MFA entre. les 6fficieq pro­
·bourgeois et les officiers défèndant la' classe ouvriè~e!' La : C'est dans sa déclaration sur ra s,ituation)lu portugar(cô.c-.. 1 

perspective de la LCR, tb~t tomme celle de la-I-CI,;est de ... ',sigriée avec .. le ,PSU!) que la 'LCR dé'voile sa véritable j 
'rechercher des alliés politiques dans le corps des'officiers de . ppsition quant ~ ,ce monument de liquidationnismé 
l'armée bourgeoise, l' :pabliste: " 

. - Lé communiqué' de collaboration de classe signé 'par la . «Us [la LCR et le PSU) sdélicitentdes rapports unitaires 
LCI n'est que la cori~équence logique de la politique de la ;" \lUI existent aujourd'hui entrè différentes organisations 
LCR et de la majorité du SU.la LCR ne menti.onne même, . révolùtionnaires et .Ie . PCP, . indépéndammenr . des 

DEUX,:TROI!S, PLUSIE~RS~; .. POS~T,IONS!. 

Les· divisions au sein de la Minorité duSecrétarial Unifié (SU) sautent aux yeux de pfus en plus' 
clairement. Oa..,s un. numéro récent d'interc.ontinental Pr~ss (6 octo~rè 1975) le SoclalistWorkers·party' 
(SWP)déno.'lce le Frented.e Unidade RevO,luclonarla' (FUR-bloc qui cOrTiprend la LlgaCommunista . 

. Internacionansta,·section sY!T1pathisante -dù SU, et i"ePC,·entre autres) 'c9mme «ùJtra':gaùchet). Oiautre _ .. 
part,- Ce mê~e numéro d'Intercontinental Press contient, un article par le Partido. Revol,uclonario dos. ; 
1;rabalhadorés (PRT), sympathisant de la Min'orité internationale du SU dominée par le SWP, qui; lui,' , : 
dénonce le même FUR, -mais et à juste titre" pour son «orientation front-pop",lIste»! , 

Le SWP définit le FUR comme ayant «ses origines dans un accord programmatlque entre les groupes ",' 
. d;ultra-gauché et le Part! Communiste»., po~r ensuite déno;,c'er les manifestations récemment appelées·,' " 
par le FUR da,ns les termes suivants·:, : . . • . 

«C~tte activité a continué d'Identifl~r le PC et l'ultra-gauche avec,des méthodes et des obj~ctlfs antl-·~'-· , 
démocratiques et, de plus en plus, avec le putschlsme.· Maintenant, cela amène à de graves dangerS,;: :. 
nouveaux pou,r le mouvement ouvrier portugais tout entltm>. . , .,. , - ' .. 

Le SV/P prend ensuite une ~ttitude hostile env~rs la distribution des armes àdes grqupes poilt,lques (et" .,' ... 
par implication, aux ou~riers en général) et .à _I~ manifestation du SUV (Soldats Unis Vaincront) à." 
Lisb~nn~, le 25 septembre; pour conclure p~r !e comm'entalre 'suivant sur la IIbé,ràtion des deux militants 
du SUV de,lap~ison militaire de Trafarla: 1 c ,. ,. , ' ,.. ..: 

«Le pli mat politique dans le- pays ·é.tait toujours contre la répressl.o", cians l'armée. Ainsi, ",ne large, 
campagne ·auralt pu forcer la libération des deux militants du SUV. Cela aurait été une Importante 
victoire pour les droits démocratiques dans l'armée et une défaite de taille pour la haute commande [ ... ). 
«L'ultra,gauche au p.ortugal il p~ls l'~abltude d'arriver à ses fins par «l'action directe», sans se soucier de 
la politique.», f. , ' . .. . . 

, " 

Mais le PRT, parti frère du SWP, accuse le FUR d'être un bloc «d!orlentatlon front-populiste». Un article 
. . . J, 

paru dans Combate Socialista du 27 août dit:en effet; à. propos du pacte programmatlque- du f7UR: . " 
. «L'orientation front-pop.ullite qui parait Ici n'est pàs nouvelle. Historiquement, elle a déjà inen~ à des:' 

.défaites terribles (la plus récente étant au Chili) et noLis avons dO la combattre Ici, au pprtugal, aussi. 
C'est la politique du PC, Le fait que d'autres organisations de gauche aient fQrmellement embrassé cette . 
orientation n'est pas tout à fait nouveau, car le chemin des spontanélstes et des centristes de tout p,oll 
mènera-toôjours ·à 'cette conclusion:. Dans chaque situation révolutionnaire surgit ie danger d'un tel 
front. l ' , . 

«Nous, trotskystes, avons toujours I,utté d", toutes nos forces contre le d,anger de. la collaboration de 
classes et de sa forme là plus désastreuse: le «front populaire».» 

- ;.." l, . . " . 

Si le SWPn'arrive même pas à masquer les divergences au sein de la «Fraction Léniniste-Trotskyste» . 
dans un seul et unique exemplaire de «son» j~tèrcontinental press, quelle dolUtre l'envergùre, alors, de la 
somme de to~tes les divergenc~s. politiques' qui règnent au sein de ce bloc pourri! \., '., ' . .. . 
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jugements qI/ils peuvent porter sur le contenu de. (qccord 
réalisé... '" . : " . '. . 

. -Rouge, '5 septembre 1975,' sqùligrié"par 

o'rganisées pat ie PS étaient des réactionnaires, bien q~ele{ 

1 1 
nous. . 0 

, <Ii"rigeants du PS eux-mêinesaient, été prêts'à l'admettre,'I~ 
SWP, lui, soutel)ait dans The Militant (8 août): «Cequiest 
certain é'est qû'eri' fait là "véritab\eavant-gaorde de la classe. 
ou'vrière portugaise'a participé aux manifestations du PS 

1 

1 
l' 

',. i 

• Le SWP accuse la bourgeoisie 
~'ültra;.gauéhisme~ ~'.' 

';' 

,. 
.[.: :]..) IIconti"nue 'en excusant l'anti-communisme'virulent 
de ces manifestations: «Puisque le PC est le princip~1 

.. s:Outlen politi'que des' attaques des mi'litaires contre 'Ie's 
. ~roits dé'mocr~tiqûes des masses, il était inévit.able quèOd~ 
t~lIes mobili~ations'de masse expriment 4es sentirrients 
.arti-communistesj) Quélle nausée!' " .... ;_. Dans la bataille fractionnelle quia déchiré le SU 'ces six 

dexnières anné!!s: le S W,P s'est fait' passer f raud !lleusell1ent 
po~r le 0' défenseur de l'orthodoxie trotskystecontft~·: la 
majorité centriste gu~rillériste sous' la· direc.tiori •. du . 
Cornaridante Ernesto Maridel. Beaucoup se sont: .·fait 
prendre fi ce. petit jeu'; hl iendanà spartaciste a i:téla seule à 

: .. Il Y a ,dans la 'presse bourgeoise des monceaux de 
'i~moigna~es ;' sur', la teneur' réactionnaire. 'de . ces 
manifestations, mais The Miliiant les 'écàrte tous en'les 
,qualifiant' de <<réflexes conditionnés» 'd'«observateurs 

. étrangers de gauche» et «d'ultra-gauches loéaux». Si le New 
. York Times et ~ Monde sont trop (;à gauche» pour le .. ' . " , avoir dénoncé Hansen et ses ainis comme rep,résen.ta:i1t un 

courant .complètement réformiste qui'èherche à conclure' 
directement des marchés avec la bourgeoisie. Le SWP., en ' 
cOJJvrant cyniquement l'offensive réaétionnaire encour.s,au· ~~ .. 
Portugal d.epuis la rrli-juïllet,ya confirinéavec éclat: 

Durant ces· derniers mois, le S W P a mis en garde contre l ;;. ': .. ' ~"; 
:Ies généroaux du MFA et leur'$, discours de~(gauche»: '. 
démagogiq ues, et 0 il ,s'est Opposé à l'intei"d iction " de . ;" '" 
Republicà:Mais ~omine il fallaits;yattendre de I.~'p"j/t de,'. ,.': ) . 

1 . ces disciples iégitimes de Kautsky, c'est la dé'rri<5cratiè ::. :. 
o'abstraite qu'ifs't:>nt p-hkéeau'Centre de tous lesoéverieme·rh(:. 
~ au P·dr'tu'gal, , meitai1isystématiquemerit .dans l'bmbre:' ia." . 0' : ''o.' 
;sinishé'nlobilisation rëactioimaire. Bien que le dé'btiftlê1Iâ'()" '.' '. 
:campagne anti-communiste, avec les mises à sac d'éibcàü·x\l1.; .. " 
duPC, ait commencé le 14 juillet à Rio Maior', ihdallü;:·· '., 'o' 

,trois·semainespour que The.
o 
Mi/ïtànt daigne'seü\eme-nt:: , ... 1· '::7 

~mentionnér èes attàques de style fasciste.o'· ''-. :';)~' ',:,;' '. 
Pendant ce temps,: le SWP publiait article sur article 

: insistan,~ u.niqu,ementsur le dangerd.e dictature:{ep'rés,~l)té 0,' 

'par l~s offici~r~.c;le«g~uc,he»,. Ce thème éta~t.la «d~f~nse: dtï."·' . '; .. 1. 
'0 :.rAssemblée Çonstïtuante, qui esU'endroit où secqnc~nt~e:~';:. .. 

,en ct; .. ~om~~t' la, lutte pour ces droit~ .[«Ie :.suffra,ge:,et,)~' ,.: . 
souveraineté' p'opulaires»)) (The Militant, 8 août). Etarit' H. ) 

:donné \'qü'~TheUre 'actl!élle' il n'existOe pas d'ôr~',in{'dfi'i 0: 

démocr'a~le ouvrière,' cOmme;: p.arexèmple un sovie('qUl'F~;'o' 
puisse imméc!iéltement prendre le pouvoir au Portugal, la 

'. ".' ) 

: j 

: dissolution .. de· l'A,ss~mblée· Constituante, signifierait;,;, 
~simplement l'avènement ode, la dictature. bon~partistê~ : '.' . Prez.zo:7SCI3 F./L SOO ' 

'. militaire, pure et simple, Mais, si s'opppser à .1adissoluti6n.·· '. '( INI?I~~:, . ". . . 
. de l'As,sembl~~ COl!stituante ,(ré,c1amée par plusièùÎ's':--',' ', .• Dlchl~razl~:me per .organlzzare una, tendenza 0 

,groupes centristes).est une chose, c'èn est une al,lt,re de.faire . '0 . t.r0tzkls~a .lnter~élzlonale (1974) '. ' 
de sa défense le centre de ràgitation au moment oùla,lutte .. ,i. ...... ,. Verso la r,lnasclt~della IVa Intern~zlonale.(1963) 

. , ., ," .' 0 • '.0, .... "o, " .. ~,,"" '. La conferenza dl Londra dei Comltato 0;, 

pour le pouYOIr .dresse, la maJonte de ce,~tcr.A.~s~I1)J~~e.~I.:;. .,: Ii,ternazionale .' . . . 
contr~)e fCP et I~s génér~ux d~ «gauche»: Il n'y' .a.,J~~s::d .. ~ ,,"', :' .• Dichiarazione di 'Principi della Spartacist League 
place pour,. des révolutIOnnaires. dans. uneH9.~..I,I~n)!1 ,<".: .(966) ,; . 0 

.«gauche-fascls~ep!. . . '., . o· 0 ":'.:.,, "'"if;' ~:'t"" il .. 4! ~ériesitdel Pablismo . , ., . 
. Il ne; fut pas facile de camoufler, la nature ,antl-.~ .. • Confer'enza internazionalé provvlsona (1974) 
commûniste~e la môbilisation. actuelle <iuan«(iR~tÇ,·,;i~>.'··.' " •. Le origini 'dei NucleO Sp.artacï'sta d'Italia (1975) 
presse'b'ourgeoise ou;de gauche démontre ce qUIse passe ',' . ;. 
avec force détails: Mais 1e;:'SWP s'est montré à \a haut.ellr de .~~~~~~~sr Publishing 66. : 
cette tâche. Après' deux semaines de pillages et d:e·.lTùses' à'."; , Box. 1377; GPO . .. 

'. sac dés locaux dU PC dans fout le Nord dh:'portugal, . New York;NY 10001, USA 
l'art'ic\edu Militant du 8 août était intitulé: «Le{mas's~s'~';;, "Spartacist-IVa l'nternazioonale 
portugaises'descendent dans hl rue pour.protester'coritre la o'l: .: Via Garib'aldi 20 " : 

. menace de dictature». Bien que tout le moi1de~acheqQ'ünlli: ~," .; ... " '32100 .~ELL(JNO,ltalia· 
, grand nombre de participants aux manifestations de massé .' ......... ___ ~ ..... __ ...;..,_. _____________ .." 

1 

li 
1 
1 
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SWP, 4l!e ,penser du témoignage de. Emilio GUFreiro, 
~dirigeant du 'PPD bourgeois, qui a faii rel)1arquer,que les 
'mOts' d'ordre criés dans 'les mànifestations du PS 
montraient que «tous ces 'miIJtants n'étaient pas de gaUche» 
et que «le PS ci pris des positioiisqui, à mon avis, me~tent les 

,libertés en danger au Portuga!» (Le Monde, ,17 et·24 juillet), 
.. ~: Quant aujeujoué par les dirigeants du PS,I'ex-pr:ésid~,nt 
'Spinola «ne nie pas» qu'il,a rencoritré,des représentants du 
'PS P0'rt!JgilÎs à' Paris vers la mi-jllillet (li Mo~de" ) 1 
'juillet). On IJ~ l'eut, être' plus ,clair sur la tentatiye' des 

, dirigeants 'sociaux-d~mocrates à. former 'un bloc de toutes 
les' . forces anti-communistes, Si un' ',côup ; d'état 

'réactionnaire réussissaitrlans les semaines .qui viennent, 
sons~ccès serait largement dû aux 'efforts pe Soarbs poLIr 
lTlobiliser la réacti,on,anti-commlinis~e, et le SWP a~rait'sa. 

,part de responsabilité dans cet évènement tragiqus:, 

.' ..' "'1 
Trahison et bloc~ pourris 

SPARTACIST/éditionfranç~i.se 
. .' ~~'.:-' :.~~-.::... 

pouvoir ouvrier? Oui· ou non le gouvernement est-il un 
gouvernement de front populilire?"Quel/es~ le rôle du Par~i 
S'oCialiste dans ce gouvei'nement ··et dans' la chasse aux 
sorcières anti-communiste 'des dèrniers mois? Ce ne sont 
pas de,s questions «tactiques»! mais des questions qui vont 
'au 'coeur de la théorie b'6\chévique de !,état et de la . 
révolution, et de la ,prat!qù~ gu~ è!1 déco~le: tSeion la 

'réponse à ces questions ilfaut rompreay~c la, FL T quse . 
recolJnaÎtre dans 'le plat, réformism'e du SWP, qui 

'revendiqué des «droits démocratiques» poUr les Jasçistes 
organisés aux Etats-,Unis, .' .,' ".,." .. ,',r", 

'. l'.a:qu.estion du Portugal a mi.!! en.1umière l'inconsista!1ce 
'du olnc pO!Jrri qu'est le su. D'un côté, laMajorité ceriyi~te 
petite-bourgeoise' continue·. ses. vacillations, ,et;l.tre 'le 

. ~suivisme du PCP, des commissions oU.vrières dirigées par 
lès maoistes et des officiers (;révolutionnaires» du M.F.A 
bourgeois-:t,out ceia à la fOIs! De l'autre côté,il.se'pourralt· 
~uefles élénients minoritaires, de' cé . maraispseudq~ 
trotskyste se groupent autolîr de l'écoeurante'impulsion 
rÜormiste quïconsiste à excuser la mobilisation contre­
révolution'naire, Il n"est pas certain q~eceit~diyèrgeilÇeies 
forcera à scissiortnercar'chacune des deux ailes du su a 

La LCR a cherché~ justifier:.i~ censure de~ st,Uiniens ,p~ouvé' fi dënombreuses' repris'ès' .ql}'e'u~ :pouv~it 
dans l'affaire Repuhiica; le S\VP s'est opposé à la 'subordonner ,sa, po.1itiq,ue· à des marioeu'vres 

· suppres~ion des~ opinion~ du PS, et La GaucheUournal de' orga,nisationnelles mesquines. pour.l'iiistantia piui gr~nde 
'la sectio'n belge du SU qui exprime les positions de Mandél, ·pression ·p'our. une' scission semblé venir du SWP qui' 
le leader de la Majorité) condamnait aussi l'interdiction de pourrait bien se servir du Portugal comme prérex~e,pour 
Repuhlic'a:(selonNnformations Ouvrières du .18-25 juin). s;engager dans un autre bloc aussi Ia.mentable avec le. J:>ST 

'Même au sein de :Ia Minorité du' SU, Ù y a des divergences èt'Ies 'centrist~s droitiers deTOCI: . , , , 
, sur le Portugàl!' Elles sont la preuve encore plus. éc;latante, ',' ! . 

que le SU, tou(comme d'ailleu'rs'!e.s deuxfrai:'tions,dont il --------------'----~-~--

se compose, est lin bloc pO,urri et sans principe, Après ayoir '~L'OCI'àlà traîne d~ la contre-révokitlon 
qUéilifié le M FA de,formationbonaparüste bourgeoisé (ce:' " 
;qui est la position duS WP), les syrripa~hisants portugais dtr'~ :"" " ." .. , '.' , 
'Cette même Minorité, le Parti' Révolutionnaire des;\ ~; ',;'C ", ,'. " ' . h 'd' d' " 'l' d' d"''-' é:' 
'T ' "p 'T- ' , 'bl'é";" ' .... ' 'j,:,. e'n ~t pas .un asar SI ans un es ermers num ros ' 

, ' ravalileurs' ,( R), ont recemment pu 1 une """'-: d'I' - - , , .! D bl' 't' d ' SW· . P dt' d '4 
· ë 'f' , . , " ' "Iè . 1 ntercontmenta rress, pu Ica IOn u,'. ' a ee u. 
,«rectl Icatlon necessalre» changeant comp te ment eur '." '1 . 't" d l'OCI .' t' " II d '1 ',. " . 0 ",' d' 1 'PRT d d' d" 'aout, on appuyait a posllOn e con re·ce e e:..a 
POSI!IO I1, «. ~,a~ralt tort, It e, , ," e s~~n a~ I~ertout ":ï" LÇR .. La 'ligne de l'oCt :Sur lèPortugal, c'omme celle qu 
c. omme proletanen ou bourgeOIs», 1 on dOIt vOIr le MF A.',,· SW'P" '. 'd ". b' t d ' -dé . t' 
, ' ... h""'" '[]" l ,:',:;, .,:n est que u sUIvisme a ~ec es sociaux mocra es 
comme un «p enomene ,nouveau. '" un r:esu tat !,':'" "t'~ " A'''' l'OCI Il "" t II d' " . 
l , ' ] .' ,., 'L' .' ", por ugals, mSI , e e 'aUSSI, essaye- -e e· excus~r 
momentane [", de la revolutlOn portugaise,» a' raison l" . ,,', d" 'b'I' t' "é t' , , ", ,. . " . .,.., antl-commumsme· es mo 1 Isa IOns r ac IOnnalres 
donnee pour ce changement d evaluatIon est que le MFA'd .. .',·,·S 'M"" t ' ' .. t C ' 'l't' t' :"1 -", , '.'.', ", ernere. oares:« ais ques -ce qUi peu aC11 erce rav~1 

· «mouvement petlt.bourgeols» a «introdUit une autre . ,,' 't " 1 t" 'd 1 h'é h' ( th l' )' " ,', .,'. 'f '," con re-revo u IOnnalre e a 1 rarc le ca 0 Ique Sinon 
·orgamsatlOn, un autre, pouvOIr dans les orces .armees 1 l't' . d P"P d t' à 1 ., t d ' 'é" t .' "b ",' d b·I···" "E 1'·' .. 1 '. . :' a po 1 Ique u ~ e sou len ,a cas e. es gen raux e 
., ourgeOlses" un ou e pouvom). t artlc e.de continuer ff' , '. , ' . (1 rfc ' .. ' 0 ", .. 3~1'0' , f' 'f' .' . d' , " ' . , d " 0 IClers supeneurs» n ormatlOns uvneres, 
~n .. alsant re ere,nce a une «ten ance se!11l-soYletIque» ans" .;' , . E l'OCI d ' " , "d . , l '"1 

'1 MFA' 'l'f' 1 COPCO·Nd l' "1 '1'" !.;septembre). t econtInu~ratenter ecouvnr eroe . e , et qua 1 mnt e . . e« expreSSion, a:p us, . " l" . '. d " -dé' '. " 
d , l" d 1 d' ': d 'dé' l' d . , ·contre-revo utlOnnalre es sociaux mocrates portugais 

ra Ica Isee e a emoq-atle u rang qUise. ve oppe . ans " , ", L C'" '. l" dé'''à 
'.1' . (C b' S ,'[' . 10,' 'Il. ) L PST .dans ces mobllisatlOns,« es altscommeno.us avons J 
, ',es, ca.~ernes», . om balte 'IOUla tsta~" ' )UI ~t~" e '1' dit ne rendént pas pour autant légitime la violence contré 

,argentin aurait, sem e-t-1,. es memes pOSI Ions ique e l' " t l ' 'l't t' d 'PCp' M" S 
'PRT " es p~rlljlanences e es, milan s u ,que ano oar~s 

, , a d'ailleurs condamnee», , .' . Vu les positi,ons de la Maj9rité et ~e la Minorité leurs 
~militarits "etoq~anisatjons au Portugal risq~erit; ,de se L'OCI va même jusqu'à déclarer, crûment: 

, trouver des côtés opposés des mêm~s bapricades dans le cas . «Constater que la radicalisation des masses utilisé le ùln'al 
,d'une guerre. c~vile, Les militants européens membres de. la du parti socialiste ne signifie pas adopter le programme ou 

'la politique de la direction du PS.pOrtugais, Mais aveu'gle 
:FL T sur des 'bases «critiques» doivent choisir: Oui ou non, ',.~' .: ~erait 'celui qui refuserai~ de voir, que sür les problèmes 
le Portugal est.,il dans une situation pré~révolutionnaire? ..:; ~ .', brûlants de la révolution, aujourd'hui .le PS portugais': a 
Suffit-il de revendiq'uer la «démocratie;) (pas m~me la ':, ." 'efJKagé un combat qui rejointlesintérêtsfondame"taux du 
.démocratie,ouvrière) comme le fait le SWP? Ne faut"il'pas i",,:-,,; '" prolétariat rd.émocratie o~vrière 'dans ,les s,i'ndieat.s, 
avancer tout le système de revendication's transitOires, en élections municipales, resped de la Constituante, liberté 
.. -de-la presse,. etc.'[ ... }> .~" .. ' .. ' ~ .. 

- . commençant avec. la revendication des soviets . -Iriformations Ouvrières, lQ-18 sept,em.bre 
, démocratiquement élus ~t révo.cables· comme la base du' (Souligné PaF nous,) . , 

.! ". " :,,~~ . 



Î- 1 .," • •.•• ,.:' • . ' • .'f"r . 

,Comme la tendànce.spartaciste interna~ioriale l'a p'\y~i,eurs 
'fois' 'fa,it ',r~marquer., ce n'est pas~pol}r la dél11Psr,atie ' 

... ouvrière; 'ni même pour la démocratie bourgeoise"que 
luttent les soci;iux-dém'ocrates, mài~ pour le ~ainùê,~,(;ieja 
dÎctature, capitaliste!. Le PS portugais' a paqic-ipfà ~~s ' 
gouvernements gui :ont promu des lois antidém~<;~~tjq(u~s 
de censure sur la pr(!sse, et· contre)e droit de grè,,:,e,A~s 

, gouvernements qui ont approu~é une loi renforça.':It:,4 la 
fo'is 'le, contn)le, de l'~tat boùrgeois ~ur.Je mQuyél)1,ept 
syrididtl, et le controlé bureauçratiqU~ del'lnt~rsyndjç<j.1 
sur le mouvement .ouvrier; ils s'est déclaré én faveuj-?d'un 
doc~inent; 'du:M FA garantissant le maihÙe~", ',du 
éapitalisme.'So'are's co~riaît p~rfaiterrient ses alliés,:~t'aJàit 
.1 • -. :. • • . '. '\'01- }', - t . 
des appelsJép~tés aux, gouvernements, de I.'O'T ~ N :I?P1-lr 
q4'ils fassent prèssio'ri sur les', officier,s de «gauch\!» ,a~ 
,Portugal. '" ','.,,' ,,',' " ' ,':' ;,j:,,: ' 

( ,Ce n'est :peut-être pas par hasard que la campagne, de 
, violences a,rit,i~communistes, le' PS en tête, a, pri,s',',!d,e 
renverg~re, p.récisém~nt,' au' moment où' des "s,()~rr~s 
massives-:-«plilsieurs 'millions de dollars' par' r:no,is~)-7 
auraieiir é,tê ,versées qll p$ (et, sàns doute ,à, des &~q,~P.f\S 
,ô'è,:,trême-<;Iroite) par la CI A, selpn un reportage ,~é~ilill~ 
d,u Ne~I,Y6~1ç ,Times (25 septejnbre), .- ""',, 
, 'lJn' de's èris 'de ralliement des réactionnaires a ètéla 
'<;èié'f~,hse de Repu'blicà»"fe journal dont l'éditeur so'd~ristê li 
',é~é, expùlsé par une coinin'iss'i'o'n ouv~:ière dirigé~, P~f,l~s 
staJiniens-avec l'approbation ultérieure' du MFA. Nou's 
a~~ns' mis'en garde qu'un~, telle cen~ure ~t ~ioratï'6n':d:e,f~, 
liberté de la presse est uri coup porté au m'ouvement ouvrie'r 

. . .... , ~ 

f "-.: " : ':' ') , 

, \ ' -1 
:'f· 

, "~'O"-17 

, (}\ ~ " • .' l , ',' \ • " .1 

e,t auquel il,fauts'opposer" tout en dénonçant la c,ampagne 
,du P,S' pour la '«dç,mocratie»' cOI!lme un acte dont ie' but es~ 
,d~attaquer le N,1 F/~ ét les stflliniens:, .à partir de la droi~e . 

1 ~ .:. ' , • • • ". ' , : _ • 

. ', La ligne,de l'OCI sur lePortugal,dans'Cesderriiersmois, 
peut se résumer par le mot d'ordre: '«jusqu'a:il bout av(:c 

'Mario Soares!»~' Là' aus'si il faut faire' u'ne' 'distorsion· ! "­

cbns'ciente de la réaI,it{' pour: pouvoir 'coriserverQ,bs 
"apparencèsmarxistes. L'OCI; apres' Iii,;' ëlections: fi l'il 
'Constituante I~ 25 avril; résumait les résultats dans le tÎtre' 
's'Uivarit: «Majorité absolue pOl,lr I~s PC~'PS~ Un vote p6y'r 
l'lridependal)ce de 'classe. Lê Portugal av,oté'pour'~h 
'gouvemem~n(PC-PS» Unformati0l1s Ouvrièrés, 30 avril-7 
rriai):C'est'ex'àctem'ent le contraire qui e~:t,vrâi! L'Oers'alt 

'parfaifeilien'( que le PÇ': 'comme le PS,:' ràisait 'parf(e d'Un 
gouvernement<:de front populaire, qu'ils avaient tous deux 
signé le pacte éntre'le M FA et,les partis'confianUe pouvoir 

',' gouvernerrientalau MF A bourgeois. De P.I.us lePS av.ait 
fail sa campagne en tandem avec le PPD: capÎt~liste:et 

. '.. .. ,.':'i ' ~ ,,' ;---. ; ~ .. ..:;' t " contre le PC! ' . " , • '"," ',; 

"Quand 1'0 CI a commençé à avancer le mot d'ordre de 
,<~gol,l\lernement! PC-PS-présidé par Soares» (Informations 
Quvrières" 18,-25 ,juin et, 18-25, septembre), ;ou,' q!! 

,'!(gOl~vernement ,Soares» (,lnforf1?atiotls Ouvriè,res, ' 23 
jùiIlèt~6 août),ell~.a expri'mé cette fausse interprét~tion t;n, 
!-l'p'e ligne, politique opportuniste. Si, 9,n' ,a jamais vu' ~n 
e,~e:mple de cr,~tinisme parl,ementaire, en voilà un! Appe,I,\!r 
AJH1,gouvernement Soares quand le, PS est à la tête d'pn'e 
1l10,qilis;:ttiolJ 'anti-communis.te, c'est: appeler ,à un 
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" Informations Ouvriéres 

Les ouvriers d'un «comité de vigilance populaire» défendent lès approches de Lisbonne en fouillant les voitu~es' 
pendant lé putsch spinoliste manqué du '11 mars 197~. " ,', '"., , : 

. . . ., " 

gouvernemen~ Sc'heidemann-Noske eh AI.Iemagne au 
début de 1919!! Ceux qui formulent cet appel feraien:t bien 
de réfléchir au destin de Rosa Luxembpurg et d,e Karl 
Liebknecht, ussassiriés par des agents de ce gouverneinen,t 

,social-démocrate dans sa tentative d'étrangler la 
C révolùtion.' Avec sa ligne politique actuelle, l'OC[ (et. 

probablement aussi le SWP) acclamerait, l'install~tion de' 
Mario Soares au palais de ~elem, commeun Scheidemann 
portugais! ' ,", ' , 

Les trotskystes authentiques sont loin' d'être indifférents 
au fait que les inasses font encore confiance à: leurs' 
dirige(!nts traîtres du PC et du PS., La tendance spart:aciste 

'\ntematibnale a, appelé à plusieurs reprises les -,partis 
ouvriers réformistes,pour qu'ils prennent le pouvoir e,n leur 
propre nom et qu'ilsI'uttent poW I~s intérêts(de la classe 
ouvrière. Le refus des réfoni'l'Ïstes à rompre avec leurs alliés 
bourgeois et leur \ncapaciié à défendre les intérêts des, 

,ouvriers' sont une àrme puissante pour convaincre la 'base 
des p'artis sociaux-démocrates et staliniens de la nécessité 
de se débarrâsser des lieutenants ouvriers du Capital et de· 
former un parti d'avant-garde autnentiquement.\éninjste! 

Cependant le mot d'ordre de gouvernement PC-PS né 
, peut se mettre à toutes les sauces: Avant les élection,s:d u 25 
avril il n~y avait ,pas au Portugal d'organe représe.ntatif 
national et démoératique,' même en apparence"qùi puisse 
servir.de cadr,~ à un gouvernement 'PC-PS. Seul'un'coup,-
", 

?' • -

d'état ou un,e, insurrecti'on auraient pu le rendre possible,. ' 
- Mais comme [es marxistes n'appellent jamais à un régime 

bonapartiste (ce qui aurai(résuiié d'un putsch), et qu'une 
,insurre'ction suppose que les masses aierit déjà rompu avec 
les réformistes,i[ aurait été absurdë, d'appeler' à un 
gouvernel11ent' PC-PS, Il est évident que nous avons 
néanmoins appelé [es partis réformistes à rompre avec leurs, 
alliés bourgeois, y compris le' M FA. Après [é\ formation de 

.. la Constitùan,te, la TS[ app~la pendant un certain temps à 
un gouv~rn~ment. PC-PS, tout encontinuant à réclamer la 

. formation, de conseils 'ouvriers 'démocratiquement é[us' 
(voir w.orkèrs Vàngl:làrd, journal de.la section U,S, de [a 
1S[, No, 71,20 juin',1975). ' 

Mais à partir du morrent où le PS se mettait à la tête, 
d'une' importante mobilisation réactionnaire, appeler 
Soares au pouvoir revenait à demander qu'on écrase les ' 
organisati'ons ',o\Jvriè~es, en particulier ,les 'gr9upes 
d'extrême-gauche et les organes, de pouvoir ouvrier 1 

naissant; comme la commission ouvrière dela Lisnave par 
exemple! Quand les réformistesse placent eüx-mêmes dans,' 
le camp opposé aux ouvriers révolutionnaires~ lorsqu'i[s' 
'qéclenchent une éampagne de ter'reur réactionnaire contre' 

", eUx'l il 'faut avoir ,des instinçts suicidaires po'ur appeler ces 
traîtres .à' [a tête 'dU gouvernement. Certai'Îls 'pseudo­

,trotskystes, feraient bien de,se rappeler que quand KerensKy 
,!, ': , ' , ',,' , " S4Ï1e page 22 

• ,>' ~ • • 

.l', l', t' , 

, 
\ .1 



j)ctobr~ '1975 

Laquesti~n femmës., . . ' 
suite,de la page 24 

"abandonnée aux 'riIo~vc~ents' féministes bourgèois,' 
,l, 'grandissants, _ ' , " \ " , 
\ ,- Le m()uvement des femmes Soeial~Démoerates (plus 

, ~,tard Communistes) était .séparé et distinct à la fois du 
,-mouvement syndica'i purement éeor:\Ortliqlle. commé des 
, .. rêministes bourgeoises;, Ceci àppàraÎt:da,ir~rri~nt dans Ull 

:récit par ',Lénin~ au Congrès de'l'lnlemationale Social,iste 
, '(Oe'u,l'fes. V, 1 j) qui se ,tint à Stuttgart, ell s~ptt:mbre 1907:: 
'" "',,,Sur ,la lIuestion du dro,it,devote des femmcs.I,I'iésolution 

',a:été également' adoptée à r,unanimi\é, Seule une anglaise' 
de ,la Société fabienne semi~.bourgeoise, a \oulu, fa,ire ' 
admettrel<i possibilité d'une lutte en fa\'eurd'ùndroit de 

\'ote amputé au' _ pr,ofir des femmes apparienan'( al)x 
couches aisées, Ce,st de façon c,!.tégoriHuè 4ue Ic:congrès a' 
'rejeté cette idée,rçcQmmancfant ilùx tr~l\'<lilieuses de nç pa~ 
,mçncr le combat pour le,drqit de ,\'Me de'concert a\'ec les 

- femmes de la bourgeoL~ie 4ui réclament rég;llitè des drOits 
.de la fçmme. mais a\ee les p,artis de èlasse,âu prolétariat. 

>'- ,Le congrès a souligné la nécessité au cours de la campagne 
pour le \ ote dc~ fcmmes. dc 'défendre intégralenierit les 
prineipes du socialisme et I:égalité des droits entre hommes 
et f~'mmes,et de ne pas,~e laisser détourner de ces princi pes 
par. des 'raisons d'oppor,tunité,»" , 

La' première ré~nion offiCieuse de femmes ~oeialistes. tenue 
, à Loi,1dte~ en 1896. çomprit la nécessit,é d'une'ligne de classe' 

èi'airé ct di'recte qui sépar,enlit Îe mouvemeni.des femmes 
:s<?cialistesJ:les féministes b6urgeoises, Sur l'insistance de 
,'Clara Zétkine. fe'Congrès de Gotha 'du ,Parti Soeial~ 
Démocrate allemand qui sc tillt un peu avan\ le congrès de'" 
Lqndre,~ avait déj'à jeté le~' hàses d'un travail d'agitation 
parmi les femmes prolétariennes afin de les attircr,dans{le 
mouvement oU\Tier en soi:' ' 

Le' d~bat au, sein du parti 'allemand sc' trouvai'! alors 
. centré autour', de la nécessité, d'avoir 'des ,:fô'rmes 
, d'organisation spéciales vouées, au travail dans ce' secteur 

(tu prolétariat. Le problème était"de, savc';ir sl·ce travail 
de\'ait .être fait dans le càdre,de l'organisatiori-èluparti ~ù' 
non" La déè:isionfinale fut qu'on établirait Llne ,;'ectiuil 
feniniesà l'intérieur dû parti: Cette 9é'éi~io'n étaii basée,sur 

, deux 'considérations:' 1) la lutte, pour l'éma,ncipation des 
oU\Tiçtes est liée de façon inséparable,à la lutte' de J0ute la 
,c1asse'ouvrière contre la capitalisme. 2) çaussilongtemps 
que les ouvrières sont empêchées d'être complètement, 
impliquées dans le mouvement ouvrier un mécha'nisme 
organisatiollnel spécial' est n'éèessaire. dont le but est,de 

_ tra\'ailler parmi les femmes, O,n se mit d'accord sur le fait. 
_que les factcurs empêchant la pleine, participation des 
femçnes au mouvement' prolétarien découlent de leur rôle 

'dans la f'ùmilk rôle ,qui 'est 'le résultat de leur' rélégation 
l ",_parmi lés couches de la classe les moins organisées. h:s plus 

'opprimées, de leur ,manq ue d'éducation' et", de 
développement' intellectueL et de h;ur tyrannisation à l'aide 
d'attitudes sociales ct de lois arriérées,' ' 

La section femmes j'ouissait d'une ,a~t~nomie très large 
sûr le plan organisationnel (en p'artie. seuiemeill," 
pareequ'avant'-I908 en Allemagne les femm'e~'n~avàient pas 
le 'droit- d'entrer dans des organisaiions politiques): En 
même temps. la section, était politiquement resp-onsable 

, aurirès des instance-s dirigeantes du parti, ,Cette forme 
'organisationnelie" respectait I,e ,principe ,èfc l'unité 
prolétarienne révolutionnaire sous une seule bannière. tout 

" ,~ 

en permettant l'application .d'une variété de méthode~' ~~ 
propagande ct d'agitation parmi les fem!11es; Bien qti~ 
d'autres formes d'organisation aient été 'utilisées aill~urs,lâ 

'formule ~llemande é,taitîa 'plus' répandue et'connut le plu.s, 
grand succès :C1I~ sefnblait permettre à la foi?,la plu'sgrànd~ 
clarté théorique et l'unitédalJs l'action dù,'moùvement. 

. . ;1 "',. lt'. • 

'; .. , ~ . '. "'-, 

" le ,travail bolchévique piunli les femmes:' 
, , /' " , ,', -', '" 

. . ~ ..• . . 

, 'Le Parti Q~'vrier Social Démocra~; R:Js~e i BOlché'vique) 
Jit hea ucoup !'de propagande parmi ie~ :ouvrières,et ceci 
bien avant la Ré'volution d'Octobre, Les 'pages du.j9urnal 

Ide saseétion (emmes, Rahulilytso (t'Ouvrière), qui parut 
pour la première' fois en 1914, à' l':çlccasion ,de la Journée 
'Int'crmltionaledc I~ Femme. sous la direction du Comité 
Central du Parti' Bolchévique .. contenait des articles 
polémiques visant les mouvements 'féministes t>ourgeois 

, russe ct européen ct la politique menehéviquc d',exclusion 
des ,hommes dans le mouvement dé femmes, Des articles 

, ,'sur I,i famille. su~ lés causes de l'oppression de la femme, sur, 
Ies moyens. pour elle, des'émanciper~:: sur les affaires 
domestiques et 'internationales' d'c -l'époque et sur la 
pa,rticipatiol) des. femmes dans, le, 'mouv~ment/ ouvri'çr 
parurent dans les sept numéros de RàhQtni,tsa'qui furent 

',' publiés entre: février 1914 et le'déclenchement de la 
" prelilièr-e guerre mondiùlè en juillet. , 

" Durant le printe!11Ps 1914'des femmes des principaux 
,cc'ntrésindustricls de Russie élirent des déléguées, surtout 
des ,p<Ïrtisanes du Parti 'Bolchéviq'ue, pour la Troisième 

:, Conférence Internationale des' Femmes Socialistes qui 
devait avoir lieu il Vienne vers la fin de cette même année, A 
cause d~ la g,uerre. laeonfére,nce n'eut pâs lieu; mais,~ 

'l'ipstigation du Comité Central du Parti Bolchévique!ln 
.congrès de femmes socialistes de gauche se tint à Berne, en 
Suisse. du 26 au 28 mars 1915, Pa'rmi les trente déléguées, 
quütre des six russes étalent des bolchéviques qui avaient 
apporté ave,c c1ies le projet d"une résolution écrit par 
Lénine, Cette' résolution revendiquait: Rompez avec les 
traîtres, SOàlUx-démocrates-transformez la guerre 
• .. J. . 

ImpérralIste en une guerre civile! -Elle appelait à l'agitation 
) 
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parmi ,Ic,s masses pour ,la révolution sqCialiste, Cette 
'f.Ç~cilutioidu,tbattue pàr les centristes et lé~ pacifi~tes, Re 

. ~'ênîc4u'u'Î1er,ésûlution semblabldut,plus tard battue.~Ia 
'ë,onfércnée Çlc Zi!l)merwald,Mais leco1ngr'ès étai.t en soi ~n, 
f ". " 1· .. . ,) 
p~s' çn av'ant. important vers la recrystal!isationl d'une 
tcnd~lncc;révo·luti.onnajre en opposition aùx reriégals 
l . ... . ." , 1., 

~oéiaru~-patri'otiq~es de la DeuxièlT!e'I nter,national'é, ,Il lit 
aïl}~i, pani,ç.çlu proq:ssus.de polarisation qui' déboucha sur· 
lâ fcindatio'n' (l'unenolivelle 1 nternatioriale~la troisième. 
'Ihtcrnâlionale,' ". "!'I~' 
~.'A-u" début' d~ I~~utomne 1917 leBureaubolchéviq'~~, 
hll<!~gé du :,t~avail piirmi lesf~'mmes 'ti~t à p'étrograd~sa' 
pf~miêrcc'onfércnce d'Ouvrières. Darisle ca'dre du'trav'àil 
(fcjti'èonrércnctïc~ déléguées 'sans pàrti;:commc celle's du 
»'ârÙ'; riûlé:lëvi:q uc: fir~nt c'onnaissanèe aJ~c ies b~ts dés 
'Bolchéyiqués èt sc préparèr(;;nt au' soulèv:emerit'atiendu·. La 
con'fércnèc fut interrompue' par la prisc dU pouvoir par les 
J~Ql~héviqucs, à, I"quelle,' ,tes . dél~gûées . participèrent 
~'ctiycmçnt, s,e retroùvant plus tard pour Jeprend~t:leurs 
délibérations, . 

. ~,. . : 

';Un mouvement de. femmes communiste 
international . . 

l', 
" 

;, Dans la beuxièmelnternati~naleaucunorgan~~péCiàr. 
a'y'a~lla 'respol!sabilit'é du t~âvaii parmi les'femmes:; ne'fut 
jamais formé', Ce sont les quatre premiers Congrès de' la 
.:rroisï'ème Internationa:le qui durent 'étendre et codifier' le 
. hàvail co'inmencé plus tôt par les partis russe et allémimd, 
Dans' le moUvement commùniste le débat continua de faÎre 
ragc sur les formes d';organisation à utiliser dans I~s ét,it~. : 
capiùüistes' et' . soviétiques, Clara 'Zétkine: dans' 'ses 
iTiérrl'oire"s oe 1920'cite Lénine à 'ce sujet:·· . { ;':i :', 

'1," . «Lit ::première dietaturè prolétarienne pave ·vraim~.rii·'le 
~:; '.' : chemin à l'égalité sociale compléte pour les fe1l1mes\ ElI.e 
~; '. abolit plus de. préjuges que ne le feraient des .volumes 

entiers de littérature féministe. Cependant, en dépiCde. tout 
cclii. nous n'avôns pas encore de mouveméni de 'femmes 
'eommuniste international et nous devons e'n avo:ir1un sans 
faute. Nous devons nous préparer Immédiàiement à le, 
lancer. Sans un' tel mouvement le travail de notre 

,J""fri'térnationalé et 'de ses partis 'estineorrtpler'e't"ile' sera 
? jamais eomple~. Et çependant notre travail révolutionnaire 
.;' doit être réalisé dans sa totaliié [ .. ,):, 
~ «Le parti doit ayoir des organes-groupes de travail! . J ~ommissions. eomirés, sections ou quoiqu:on les ncimme~ 
1: dont l'ùsagf ,sp~.eifïque: serait' de sou,l'ever .le~ m~sses de r femmes. les'mettant en contact àvec le partl'et les gardant 

, ~ . 'sous son innuçnce: Ceci'" nat~relJement. exige de n,ous qu~ 
f \,' nous fassio-n~, du '::~flvail ~y,stéinat.iqu.e"parmi les femmes;~ 
, Nous devons enseigner au'x femmes les plus avancées, les, J gagner à la lutte de da'sstC'prolétarienne sous la direction d~. 
.~ Parti Communistt; et les iumer pour cela [ ... ] Le manque 
~ . d'intérêt porté à la politique et la psychologieanti-socialé 

'.
' ~.~.i, . et arriérée de, ces masses de femmes, le caractère étroit dê 

, ,leurs aétivités et le style tout entier de leur vie sont des faits 
;' , indéniables: Il serait bête dé les ignorer, vràim'ent bête,);: 
.~ . . . .' 

.~. La discussiol1 -sur laqut;stiûn meril,i à Îa première. 
Conférence des Femmes Communistes, tenue en 1920 sur 

tiniÜative du PrelDier' Çongr.ès ,de l'InternaÜonale 
,tomm~niste, 'qui ~tablit.l.Jn Secrétariat ,1 nternflti.o"!.él·1 pout 
'Je travail parmi les,femmes avec représentation permanenté­
'~u Comité Exécutifcle l'lnternàtionale, Le Congrès, tout err-
~jettant des' orga,hisations co'rpmunistes' spécÏ<iles dé 
fémme~. en ,dehors du par:ti, r~.ndiL.,obligato'jre 

SPARTACIST iédi\i9,n;f(ançé;li$e 

r. ;.;. ' "" 
· :Ù:ARA ZETKINE(' 
, CONTRE L'EXCLUSiON DES HOMMES DU 
· .. r MOyVEMÉNT OE FEMMES ,.' . . 

.~ "',;;lés' b'uts, les"tâches .de ée qu'o~ appelle le 
mouvement communiste 'de femmes sont donnés 
,dans les buts et lés tâches, dans les principes et les 

, . tàctiques de la Troisième Inte'rnationale, à laquelle 
· ;irlè:hi'ssommesfieres d'adhérer[ ... ). 
· . ':.C'amaràdfjs~ un' princip~ . suprême gUida" la 
· ·ëoliféi'ence 'lia:" Conférence' de ,'Femmes 
.j Communistes 1 dans. sa discussion de ces qUèstions et· . 
.. ',dans',la· formulation d.e ses décisions: Il n'y a pas' 
,.' d~organisation communiste de feinlT!es s~parée. Il n'y 
.: ~.qu'lm se!Jlmouvemenl, il n.'y a qu~une organis~tion 
, }~e::: commur:-ist.es femmes .111.. s~in du, . parti. 
.<;cQmmuniste" ensemble avec. les commUnistes 
.' harrimes. les' bùts 'des ,communistes hommes sont 

nos tâches, nos buts 1 ... 1. le mouvement communiste 
; ,. ~~. fé~mes he ~ignifie rien d'autre que'la. répartition 

.; 'pllm'ifiée, l'organisation de forces planifiée. des 
. .. ;fëmmes aussi bien qUE1'des hom.mes pour gagn~r les 

masses de femmes les plus larges à la luite de classes 
· : .révo.lutionnaire du prolétariat·, à la luite pour renverser 
.. ,le capitalisme, po~r la construction communiste [ ... J. 

· ' .. 1 A cause des conditions sociales qui' retiennent la 
',; femme dans une condition arriérée) il faut·donc,.en 

dë'pif'd'une organisation cO!l1mune, des· organes. 
",:spéClaux, des mesures spéciales pour s'approcher, 
',',~es'femmes, pour les recruter. et les éduquer comme ' 
')' I;;ommunistes '1 ... 1 •. Nous appelons ces Qi"g.anes des , 
,: ,;C;v,!/,ités Femmes. parce qu'.ifs doivent mener le travalJ,. 
~' ,;p~rIT'i lesfemmes~ mais nort pas J)arce ·q4e. nou~, 
, ,i,nsist9ns. qu:ilssoient composés uniquement ,de. 
:'.',~fem~es, Au contraire. Nous sommes coritents'quan'd 
:"des' hommes avec. leur expérience. ·politiqueplû.s. 
!':J)grande et leur capacité appartiennent aussi aux: 
· ./' 'cd.mités femmes:»" .' . , >. ' 
,'''.','. ' Pr%kol/ des 1/1, Wel/kongresses' der 
~;.{ , .. : p, . ,Kommunis/i5c'hen Internillionale, ' " 
· 1., .. ' • Mosco,"" 1921 
~. 
-~ .~;. .; . . . . . 
l'établissement de' commissions organisationnelles' et 
atünini,stratives dans tous les comités du part.i, «des plus 
g:rands'aux plus petits», légauX: ou illégaux, Les «Thèses 
pâur' la propagande parmi les femmes), du Troisième 
Co.ngrès. de la Troisième Internationale en juillet 1921, 
déclarent: . . '.' , . -

\ ~ 
«ta lutte 'de la femme contre sa double oppression: le 

J" 'capitalisme ct la dépendance famiiiaie ct ménagère doit 
.:.,.'.:. p'rcndrc~ ~ans la phase prochàine de sOfl"déveJoppement 

J . , un eara'Ctè're international se transformant en lutte du 
1. .. J. prôlét'ariat des' deux sexes pour la dietatùre et le régime 
:' l' soviétist,e sous.lc dra'peau de la Illèrrye Internàiionale.[ ... ] 
"d ... :,! «[~ .. ]lc . Troisième Congrès de - , l'Internationale 

/' Communiste reconna.il la 1 nécessité . pour le. Parti 
Communiste d'employer des rpéthodes ,particulières de 
travail parmi les femmes et estime utile de former dans tous 
les Partis Communistes des organes spéciaux ehargé~ de ce 
travail.' ," .. ' '. ",' ";" "','.":'''' ... ; ... 
(<En cela le Congrès est .guidé, par les considérations 
suivantes:'. ,'. . . 

' .. a) l'asservissement familial de la femme non. ,seulement 
-~:.; 'dans/lés 'pays bourgeois· capitalistes, mais même dans les 
, :' >.' pays où existe déjà le' régime soviétiste, dansla'phase"de 
.".. transition du capitalisme. au communisme. '. . . 

b) la gr~npe passivité ct l'état P\'llitique arriéré'desmasses 

i 

J 
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féminines, défauis e~pliquéspàr l'éloignement séculaire de 
la J~mme de la vie sociale et p,!~, s,on ~scIavag!! ,dan.s la;; J 

,famille. '; .,' '. .", ..., c".,..· ;. 
'c) les fonclÏons spécialç~ impd~ées' à la femrri~"p~J la'.~ 
nat'ure elle-même, c'est-à-dire - 'la 'mater'nité' "et" les:' 

. 'particularités qui en décOllleilt pour la femme, ~vec le-: 
. , . -besoin d'une plus grande protection 'de ses forces et de sa.': 

. ' .. santé dans l'intérêt''de toute là ·société.» . ',; . J;, ;: 

, . Les 'tâchesde t~I~' organè~ pour' le travail systémrit'i:qu~'; 
::parmi ,les femmes" étaien~,. d'amcner, .. le~:: fer1'iPes.) 
:.<:ommunistes à s'intégrer plus fortement dans le:,parti,à,;; 
. attirer .~e nouvelles 'couches de femmes .da'risll'!;p,iu:tj, à) 
:ilutter cçmtr:e I.es préjug~s, arriérés qui sévissaienU:hez) les) 
: hommes comme chez les' femmes afin de développer~chez'i 
. ',eux la conscience 'de 'leurs intérêts~ communs' dariSr la~' 
:révolution prolétarienne'èt d'ehg~ger' une qataiHeêsims') 
,.trève' 'c'ontre les usages; les lois; et l'idéologiebouq~êoi(: 

r ,tradittonriCls: Le travail parmi, les femmes était 'coEs(d~r( 
:comme étant la.'tâche du parti tout entiei::~ '. : ;-'~ .. ' 
. ' . ·.«LcCom!té Femmes i:loit voir à'ce qui: l'agitatiol1 r<,lr'~,i les' 
"tniiss'esdcs prolétariennes fasse partie !r.liégràrite dùtr,a_vail~ 

général' du Parti. et que celle-ci' ne, reste pas la tâ'che~ 
spécifiqlied'unè; petite 'poignée de femmes èqm1Îi'unis'tes,'~ 

, ·':;Le'Comitê d'oit faire tous les efforts nécessaires pour lflle·le., 
,'. ' travail ligitationnel'parmi les' femmF's devienneun.secteur:! 
: . de travailp·o.ur ·tout· le· mouvement..qu'il soit.assu'ré par), 

t()us. les moyens 'org;lnisatiortnels et, politiquçs à la; . 
. disposition du Par'ti, et~qu'il soit soutenu 'riar~I;;ll.it(llité;: 
, . touie entière du Parti et· de,ses différentes instance.~.)! ,'j 

i;' Des ~r:g~nes spéci~uxde 'propaga~d~ ~isant les.J~~~es~ 
;Jurentcréés. Oriinsista particulièrement sur l'imp()ftarice à:: 
;"Iier'le travail' des sections femmes, avec les 'fractions;', 
; communistes' dans les sy~dicats. L~inir)Ortance accordée à';' 
,cet~(4~e,s~ioildécoulait du fait .qu~·Tintégr~tio.~, ~dJ!jp.1èt< 
!dcsfemmesdans les rangs des salaries, et toutspeclalerh.enr~ 
:dani les se~!e~i's-clé, du. prolétariat indust'rièL ~~i~.it.llOe.; 
:~éta'pç 'èruciale dan.s leur développement politiquç ,e~ ~~ai(, 
:;néccssaire à ia'construction de l'uni,téde ia,da~s~,~.4v.ii~re.,.: 
.; Lcs felJlmesco!l1munistes devaient apporter aux autres~,' 
:fcmmc's le programme complet et la bannière d.u part'i;! 
;'comme éléments du t~avail de préparation à la prise dl!:; 

'. P04v.9Lr.:,par-J~ proléta,riat: ... ." , ' , :,_~.,;,:}'/ 
«Les commissions'l'éminiries doivent: mettre en avant les' 
.tüches ·de combat du prolétariat. me(ler .Ia lutte pour Jes 
reyendicàtions du. Parti Cpmmunisle, 'faire partic.iper: ,Ja 
femme a' toutes les manifestatïonsrévol'Utionnaires,des 
cOlnmunistes contre la bourgeoisie et . les socialistes' 
coalitionnistes [ ... ]. ; ,.-' " .. ' ; "'i, 
«Ma.is' tout en participant. aux institutions législatives! 
municipàlcs et auxul,Itres organes de l'Etat bourgeois:,(es 
femmes communistes, doivent' suivre strictement les 
priricipes. et la tactique du Parti,:'- J;:lIcs. dOivent s,e 

. préoccuper non pas d'obtenir' des rçformes sous lé' régime 
capitaliste. mais de tâcher de tr<lnsforme~,· toutes 

.. revendications des femmes laborieuses en mots d'ordre de 
nliture à'éyei.l\cr l'activité des. masses et à dir,iger.·ces 
re\'cndic,ltions sur la route de la lutte révolutionnaire et de . 
Iadiciàture du prolétariat.» '.1 . 

l, 

La .dictature du p'roléta,riat 

. , . 
Apr'èsla prise du pouvoi'l' en 1917, le Parti Bolchévique 

commcnça avec une grande détermination à . rëriverser. 
toutcs !-les lois 'et 'h:s institutions 'oppressives qui 
empêchaicnt I~s. fe,mll}es ?e participer 'dansla société en 

-' 
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tà'nt' que 'membrès à part entière. Lës Bolchévjqùe~ 
ç~treprirent dçs campagnes agitationn~lles pourd~ràCiner 
et détruire lçs préJ,u'gésa'rrié~éset 'les hilbitUdes sociales qU! 
étaient l'héritage' du capitalisme.' Des commissions 
spéciales, sous là .direction du parti,; .e,ngagèrent lè~ 
o~vr.i,ères et les'paysannesde·par toute ru nion Soviétique à 
appliqÛer les tâches pratiquesquiconsistaient àremplirjès, 
besoins des fein.mes .travailleuses, de même. que les. tâches, 

. g'énérâles' adft:ii'nist,ratives .et politiques. Durant cette' 
période le Comité. Central du' Pàrti Bolchéviquepublia 
deux journaux: destinés aux, ouvrièreS et aux paysannes, et 
'pius de' soixante pérIodiques et journaux pour la province. 

, .,:' Des progrès 'immenses ,virent lé jour dans la sitUation dés 
femmes \ soviétique's. Les, .propositions foqdamentales • 
~ l'origine par: Engelsda~ns i:arigine de la :raniille. de la 
:propriété pri'i'ée et de /' Etat guidèrçnt: cette entreprise: " 

:' , «[ ... ]il apparaît qué .\'~ma·ncipaticin de la femme_ son 
".". égalité de eondition avec I~homme est et demeure 

impossible tant que la femme restera eXclue du· travail 
social productif et qu'clic devra se b'orner au travail privé 
domestique. Pour que l'émancipatio,n de', la femme 
devienne ·réalisable, il faut d'abord que la femme puisse, 

'. participef. à laproductjon.sur une large ééhelle SOCiale t;t 
que lé travail domestique' n'e 'l'occupé plus ql.\e dans urie 
mesu~e insignifiante,» . . . 

, J; • ~. • ' 

Des cantines. ·des laveries et des crèches sociales, une 
I~gislat'ionprogressiste concernant le mariage, ie dlvorèe, . 
l'avortement ef les en~atitsillégitimes.portèr,ent ,des coup~ 
r~e!s à la famille .en tant quep'rincipale in'stitution sociale de . 
l',oppression de la femme.' La section femmes traitait des 
pr9bl~l)1es patticuliers. de l'éducation' dès femmes, le~ 
intégrant. dans. le domaine industriel plus ,que . .jamai~ .. 
auparavant.. . , '. . .' , , 
.'. Le Thermidor stalinien renversa .brutalement·biend.eces 
gains et rcdonriavie à t,oute la mythologie arriérée~ur la' 
famille et. le rôl~ de la femme. Mais les acquis apportés par 
"les Qolchéviques restent un témoignage historiquè de's 
possibilités éQormes; poW la, liberté humaine et 'le 
'déveroppemen~que petÜ '. apporter' le.' prolétariat au 
pouvoi~ ... , _, 
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'I{Portuga/ . .. 
l' . ' 

, :suite de:la page 18 

~ :;, " ,',L_e~, ,masses- ou~ri~res portugaises sont' aujourd'huL 
• C,' confrontées au grave danger d'une répression sanglante et: 

's9Îlt::p~r. avanc~ politiquement' désarmées. Moins' que 
jamais, 'les masses portugaises n'onl' besoin de ces' 
misérables suivistes; il leur faut une authentique 'avant-~ 
ga~de trot'skyste, ,capable de nager contre le co~rant, ne' 
disant que la vérité~ même si elle est amère. C'èst l'absence 
de direc~ion révolutionnaire qui fait aujourd'hui barrière 
entre les ouvriers portugais et la perspective' de la 

'. 

~ .' - . . 

:lança sa féroCe chasse àux sorcières contre les Bolchéviks 
"après les Journées~ de Juillet '1917, Lériineabandonna le 

~ \ l , ' 

:mot 'd'ordre' de «gouvernement menchévique-soèialiste 
l'révolutionnaire» responsable devarit les sov.iets," ,', " 
i:, Bien que 'leur' position act,u~llé s~r le' 'p'~rtug~J- soit 
:seiriblable, le SWPet l'OCI, rie sont pas identiqueS 
;:politiquement. Le réformisrrie du SWP~qui s'est développ,é 
;,dans un pays sans parti social-démocrate ou stalinien fort: a 
';pris l'image du suivisme derrière la bourgeoisie lipéraI'e, 
,'politique «thé.oriquemenh) justifiée par la réducti~n des 
IPositions eje" classe à' des'revendica\ions. pu~ement, 
l~déri16cratiques:' Les centristes droitiers de l'OC!,' eux, 'ont 
hune. tradition de, capitulation devant les ap~areils 
~!réf6rmistes du mouvement ouvrier français, en particulier 
:;devarit .' les sociaux-démocnites; ,capitulation;, qu:ils 

"justifient p~r la référence au concept ilOti-léniniste de 
, '«stratégie»deJront unique, 
':Les conséquences pratiques de 'cette, politiq'ue de 
sûivÏsme derrière 'les' sociaux':dérriocrates, se sont 
développ~es dans le creuset de la, sitmitio,ri pré-, 
révolutionnaire au Pqrtugal. N qus met~oÎ1s en garde)es 

,militants du SWP et de l'OCI des,graves dangers d,ecette 
",ligne, Avec la coalition, «gauche~fasciste» quise 'profile 
?derrièreMario Soares, c'est :l'existence même des 
',organisations ouvrières (), compris ie PS et les milit~nts 'dU 
SU) qûi est en jeu! Nous vo,:!sconjurons(l'obiigù vos 
~,dirigeants à abandonner le,ur ligne traître d'apologistes de 
~,ga~che de la contr,e-révol':ltion, avant qu'il ne soit trop, 
~~!. " , 

, réypJution prolétarienré.,. Malgré !a présence ~e ,deux (pas' 
'plus?) groupes sympathIsants ,au Portugal, le SU s'est 
monti-'é' 'incapable de promouvoir ' une direction: 
révolutionnaire: L~OCI, quant à elle: a misérablement suivi' 
les sociaux-démocrates contre~révolutionnair:es, même, 
quand" i,ls sé sont mis à' la tête. des' mobiiisations 
réactionnaires., 

POUR UN PA'RTf TROTSKYSTE AU PORTUGAL!, . .,. " . 

,POUR LA DEFENSE DES ACQUIS DE LA CLASSE 
OUVRlERE!"', " , ", l ,;' " 

ROMPEZ AVEC LA HIERARCMIE 
Ml:LITAIRE; LES OFFICIERS ",' 

. «REVOLUTIONNAIRES» SOUS LE CONTROÜ::DES 
COMITES 'DE SOLDATS; SCISSIONNEZ ' ' 

\L'ARMEE-AR'MEZ LES OUVRIERS!, ' 

ECHELLE M'OBILE DES SALAIRES ér DES 
tIEURES DE. TRAVAIL! . . 
POUR L~UNIFICATIONNATIONALE,DES 
CONSËILS OUVRIERS; POUR U'N'SOVIET 
NATIONAL! 

VERS LA R'ENAISSANCE DE LA'(iUATRIEME 
INTERNATIONALE! "'i , " , ' 1 

i; 

ABONNEZ· vOUS·· 
Revue du marxisme 

r6volutlonnalre. publl6e 

" ' 

. ,.( ' .. 

, , 

, . 
" -: 

'.1_ :,., ~.,:tr·.'~r_ ~.-,.-; ~ .. '." 

sous;la direction du Secr,'tarlat" 
Intér:,lmal ré de la tenc;tanc:e 
sp~rtaçlste Int~rnatlonale.: selon 

les termes de la D6claratlon 
, , pOur organiser W\e tendance 

, trotskyste Internatl~le. ' 

i 

Paraft en anglaIS; f~anç~ls 
et allemand. " , 
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" 

le Parti BolChévique et la 
ques·tionferhmes 

, \ 

. Lâ maj,orité des ,organisations qui se réèlament du' 
" socialisme,aux Etats-Unis suit u~e politiquç opportuniste 

'ct sui\~iste ,par rapport au mouv~ment 'de libération de la 
,femme, Mais d'autres: pensent, que, laquestibn esi 
',nécessairement petite-bourgeoise' et que' ,le m0l:lyement 
existant est la seule expression possible de la lutte IC,ontre 
l'oppressiondes femmes, C'est ainsi que la Workers League 
(Ligue Ouvrière~filiale américaine' du groupe:deH:ealy) a 
exprimé'son mépris pour le mO,uvement tel q!J'il: existe 
aujourd'hui et s'est abstenue à grand bruit d~yparticiper: Il 

'faut ajouter que ce préjugé est largement partagé en Fran,ce ' 
'par l'Organisiltion Communisie' Iniernationalisteet par' 

, 1 

Lutte Ouvrière, L'opposition des révoluti,onnaires, à 
l'orientation, "petite-bo~rgeoise ,férniniste-réformi~te du 
mouvement 'actuel ne, doit pas se, traduire par leur non­
intervention: elle ciige plutôt une intervention énergi'que. 
armée; de la straiégie et du programme prqlétiuiéns 
corrects, Pour la Wor:kers' League. cependant. èette 
condamnation absolue du mouvem'ent n'est qu'un moyen' 

, dérisoire de se parer d'une identité «prolétarienne», La 
Workers League nie l'op,pressionspéciale des fem'mes et 

'soutient que !eu'r orgarî,isation pour résister ~ cette 
oppression ne, fùit, que diviser la, classe o.uvrïère! Cette 
position cynique correspond. malheureusement. a un des 
clichés sur le communisrne utilisé par les féministes anti­
communistes qui' soutiennent que les communistes ne se 
sentent pas concernés par l'oppression de la femme et qu'ils 
n'ont pas droit ,à'leur place dans le mouveme,nt. ,: 

, 'En renonçant ùla lutte éontre l'oppression des femmes, 
la Workersleaguel'abandonne encç)f~ une, fois tine des 
composantes~clé du programme marxiste qui fut exposé 
d'abord par Marx et Engclseux-mêmes et'qui fut plus tard 
?éveloppé par le Parti Bolchévique et la 'Trqisième 
Internationale, Le mouvement"de femmes d'aujo~rd'hui. 
<I\:ec le dédain qu'il affiche pour l'histoire «dominée'par les 
hOillmes» et pour la th'éorie marxiste. ignoré tout autant ' 
que la Workers League .. le travail socialiste parI}li 'les \ 
femmes, Le dévcloppemen' historique ,de l'cirgan,isation 

-communiste Velde pair avec un programme de travail pa(mi 
, les 'fc:mrnes et peut offrir une ligne' à suivre pour la 

renaissance d'un mouvement révolutionnaire 'de femmes 
qui ferait partie de là lutte 'du prolétariat poûr le pouvoir 
d'état, ' ' 

; La naissance d,u' mouvernen~ de -femmeS 
socialistes ' "\ ' 

L'entrée des fe~'mes dans la grande',industrie fut' un pas,' 
profondément progressiste qui,jeta les bases'proléta~ienries 

, . 
, : ~ 

" 

:" _:. T.~.·. :~.,!_:; '-, .'-.. A 
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Le comité de rédaction de RABOTNYTSA en 1917. 
, ,. 

'po~r s'organiser ,politiquement et syndicalement. En 
général les femmes étaient admises 'dans les syndicats, mais 
souvent, commè c'était le 'cas,des tisseu'rs de Lancàshire en 
1824, elles l'étaient en"tant quemembres,de'second ordre" 

'Dans certains cas, les ouvrièr.es fo'rmaient .leurs propres, 
organisations de classe en réponse' a leur exclusion des 
mouvements' ,syndicaux établis et au fait qu:elles ne 
trouvaiènt d'embau'ches'qùe da'nsdes sections de J:industri~ 

'd'où le~ syndicats étaient apsents, Aux USA de~.syndicats 
de femmes indépendants [u'rent -formés dès 18'30, comme 
par exemple le Syndicat <;les Tailleurs Femmes et celui des 
cordonnières (Shoe Binde'rs' Union]. En 1909 un sYAdicat, 
de couturières [Ladies 'Waist Makers u'nion] mena des' 

'grèves dures, Mais de telles" organisations furent, 
inévitablement' remplacées par des syndicats mixtes après' 
que les' ouvriers eussent reconnu que le~ intérêts 
économiques des deux sexes so'nt inséparables, Les 
syndicats ne se chargèrent cepend'l--Ilt que, du côté 
économique de la v)e des femmes, Toute aut're question fut 
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